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ST A? o.

ETUDE GE0L0GIQUE
DES ENVIRONS DE CHAMPERY

Val d'llliez, Valais, Suisse

PAR

Edouard LANTERNO

(Avec 4 flg. et 3 pi.)

«Les theories passent,
les observations restent.»

Alphonse Favre.

Chapitre premier.

INTRODUCTION 1

Situation geographique et conditions geologiques
GENERALES DE LA REGION.

Champery est situe au pied des Dents du Midi, ä une

altitude d'environ 1000 m et pres du tiers superieur du val
d'Hliez. La vallee, de direction generale SW-NE, est parcourue
par la Vieze (autrefois la Viege) dont la source est situee dans

le vallon montant au col de Cou. Ce cours d'eau s'ecoule encaisse

dans de hautes falaises aux environs de Champery et au-dessous

de Troistorrents. II regoit sur sa rive droite le torrent de

Barmaz, puis, 2 km en amont de Champery, la Sauflle, drainant
les eaux du vallon de Susanfe; au droit et en aval de ce village,
ce sont, toujours sur la rive droite, les torrents de La Fräche

(ou de Tiere) et du Draversa (ou de Soi), et plusieurs autres

1 Que la Societe de Physique et d'Histoire naturelle accepte
notre vive reconnaissance d'avoir accueilli ce travail dans son
periodique.

Archives des Sciences. Vol. 6, fasc. 6, 1953. 20
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moins importants devalant des pentes situees sous les Dents
du Midi.

Sur sa rive gauche, la Vieze re^oit, ä l'aval de Champery,
le torrent de Chavalet, puis celui du Chernat et, entre Val
d'Illiez et Troistorrents, le torrent du Fayot. Enfin, sous

Troistorrents, eile rencontre la Vieze de Morgins.
Au point de vue geologique, le val d'llliez est situe entre

le front des Hautes Alpes calcaires (nappe de Mordes formant
les Dents du Midi) et le bord SW des Prealpes. Celles-ci,

au NW de la Vieze, chevauchent le Tertiaire autochtone qui,
avec son soubassement mesozoique, perce le Flysch entre
Val d'llliez et la confluence Vieze-Sauffle et forme la boutonniere
autochtone de Champery auctorum. Ce territoire, dont nous
avons repris l'etude, a pour limites: au SW, le cours de la
Sauffle; & 1'W, la partie inferieure des pentes descendant de la

montagne de Planachaux et de Culet, de la confluence Vieze-
Sauffle en passant par l'arriere du village de Champery, la
combe du Calvaire, les ponts du torrent de Chavalet, celui
du Chernat pour arriver sous le village de Val d'llliez; au NE,
ä l'E et au SE, le bas des pentes inferieures aux Dents du Midi
ä leur contact avec le replat provoque par l'apparition des

terrains autochtones sous-jacents, cela jusqu'au cours de la
Sauflle au S du point 1081 du territoire des Plancbamps.
Ajoutons que la toponymie utilisee dans ce travail est basee

sur celle de la feuille Saint-Maurice n° 544 au 1: 50.000e (1950)
et sur celle d'une carte au 1:10.000e.

Chapitre II.

HISTORIQUE

A. Les textes.

II semble que parmi les naturalistes du xvnte siecle, seul

H.-B. de Saussure ait cite le val d'llliez en 1786, bien qu'il n'v
ait pas penetre. En effet, au paragraphe 1095 de ses Voyages
dans les Alpes [41] et ä propos de la fin de son premier tour du
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Mont-Blanc et de la chaine des Dents du Midi et du Chablais,
il decrit sommairement ce val: «Le Val de Lie separe ces

deux ordres de montagnes...».
Au xix° siecle, le val d'llliez ne retient pas encore l'atten-

tion des geologues. Jusqu'au milieu de ce siecle, en effet, rien
de precis n'est ecrit sur la boutonniere de Champery,
L.-A. Necker [36, p. 306], en 1841, ne fait que reprendre les

observations de ,T.-A. de Luc [33, p. 199].

II faut attendre 1'annee 1856 et la relation de l'excursion

que font ä la Dent du Midi Ph. de la Harpe et E. Renevier
[24, p. 262-263] pour trouver la premiere description des

terrains reapparaissant sous le Flyscb, entre Val d'llliez et le

torrent de la Sauffle. Ces auteurs parlent de « calcaires gris-clair
tres durs, parfois oolithiques, ordinairement ä grain fin et
disposes en bancs epais ». lis signalent que ce calcaire s'etend

jusqu'au delä de Champery en couches peu inclinees ä l'E et
qu'il semble etre depourvu de fossiles. Enfin, ils mettent en
doute l'opinion exprimee par B. Studer dans sa carte, sans

preciser autrement leur doute ni dire exactement de quel
document il s'agit L Un profil, Dent du Midi-Champery, illustre
la description de ces auteurs. Toutefois, ä l'emplacement de la
boutonniere, on ne trouve sur ce document que le mot«calcaire »

sans autre figure que deux traits inclines vers l'E, indiquant
seuls le contact de ce calcaire avec le Flysch, donne comme
«Schistes calcaires».

A. Favre, en 1867 [14, II, p. 134, 286 et 287], donne son
opinion sur la boutonniere de Champery. II fait d'abord allusion aux
parois faisant face au village de Champery et ecrit: « En remontant

le val d'llliez, on reconnait quelques roches neocomiennes
dont la position semble attester de grands contournements »,

puis il decrit plus longuement les terrains des environs de

1 On peut supposer que Ph. de la Harpe et E. Renevier ont pense
soit ä la carte publiee en 1851 par B. Studer [49], soit ä celle de
B. Studer et A. Escher de 1852, soit encore a la reduction de cette
derniere parue en 1855 [50]; en tout etat de cause, le premier et le
dernier de ces documents que nous avons seuls pu consulter, indi-
quent, en effet, la region de Monthey ä Champery et au dela, comme
appartenant au terrain neocomien. On comprend le doute exprime
par ces auteurs quant ä l'opinion de Studer.
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Champery rappelant la comparaison que Leopold de Buch
avait etablie (ä propos d'un calcaire noir contenant des restes

d'animaux marins) entre les Andes de Troxillo et de Tocuyo
(Colombie-Venezuela) et les Alpes de Savoie, les Fiz, le val
d'Illiez et la Perte du Rhone. Tout en confirmant l'age neoco-
mien que Ph. de la Harpe avait attribue aux roches des grands
escarpements entre lesquels coule la Vieze, il pense que ce

Neocomien est recouvert de terrain jurassique. Le Flysch le

preoccupe, c'est pour lui la röche dominante du val d'Illiez,
schistes argileux plus ou moins noirs, de grande epaisseur, sans
fossile et plongeant au SE. Son facies lui parait jurassique
dans la montagne de Barmaz. Dans les environs de Champery,
il le compare ä un macigno alpin, car il y trouve des gres, et
termine en disant: «La structure fort compliquee de cette
valhie n'a pu encore etre expliquee...».

Vingt ans plus tard, en 1887, parait 1'importante
monographic d'E. Favre et H. Schardt [15]. Pour ces auteurs, et dös

lors, pour tous ceux qui reprennent l'etude de la region de

Champery (principalement H. Schardt, E. Haug et M. Lugeon),
l'autochtone de la boutonniere est forme d'un soubassement

neocomien, plus particulierement hauterivien, ä Toxaster com-

planatus, surmonte d'Urgonien reconnaissable ä sa couleur et
ä la nature plus compacte de la roche. L'ensemble a la forme
d'une voüte visible par suite de l'erosion locale du Flysch par
la Vi&ze, le village de Champery se trouvant sur l'Urgonien
[43, p. 182-183, 25, p. 32-33, 34, p. 233]. E. Haug et M. Lugeon
ont donne des profils tres simplifies de cette voüte. Sur celui
de E. Haug [25, fig. 2, pi. II] passant par Champery, on peut

remarquer des calcaires et des schistes nummulitiques surmon-
tant l'Urgonien, alors que sur celui de M. Lugeon [34, fig. 55,

p. 234], passant aussi au travers de la boutonniere, le Flysch
est en contact direct avec l'Urgonien. D'autre part, si dans les

deux profils les terrains ont bien ete dessines arques, en une
voüte presque parfaite, Haug ä propos de l'anticlinal de

Champery [25, p. 33] ecrit: «... l'anticlinal n'est qu'un simple

pli droit träs surbaisse... », et M. Lugeon, de son cote [34, p. 234]

dit: «Sous Champery, sur la rive gauche de la Vieze, les
calcaires du Neocomien sont verticaux ou renverses. Le pli de
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Champery, dont on ne voit qu'une partie de la voüte, est done
couche comme celui de Collombey.»

En 1908, H. Schardt revient sur la nature autochtone des

plis de Monthey, Muraz, Champery et Barmaz. « J'insiste»,
dit-il, «sur la difference entre ces replis et le grand pli Tours
Sallieres-Dent du Midi, parce que je considere les premiers
comme etant un plissement local de la serie autochtone, tandis

que l'autre est un pli-nappe de grande envergure. Ceci reconnu,
il importe de constater encore le fait que les terrains que nous

nommons autochtones, s'enfoncent indubitablement au-dessous
des Prealpes; ils sont avec le Tertiaire qui les recouvre, le

substratum de ceux-ci [sic]. » II nous a semble interessant de

relever ces considerations de H. Schardt, car quelques annees

auparavant, on pouvait lire dans la notice explicative de la
premiere edition de la feuille 150 (Thonon) de la Carte geologique
detaillee de la France au 1:80.000e, publiee en 1894, que
«l'anticlinal neocomien de Champery appartient dejä aux
Hautes Alpes et se relie souterrainement ä la Dent du Midi».

En 1915, Francois de Loys, dans une note sur la mylonite
du massif de la Dent du Midi [31], declare: « Personne n'ignore
que le massif de la Dent du Midi se compose de trois parties
essentielles:

1° d'un soubassement autochtone dont la serie stratigraphique
va du Trias (cols du Jorat et d'Emaney) au Malm du

plateau de Mex, au Cretace de celui de Verossaz, ä l'Urgo-
nien de Collombey et peut-etre au Nummulitique dans le

haut de la vallee de Champery;
2° d'une masse epaisse de Flysch transgressif;
3° de la nappe de Mordes. »

Enfin, 1928 voit paraitre le memoire compose par ce meme

auteur en 1917, pour accompagner sa carte geologique de la
Dent du Midi, memoire dont le texte a ete revu, complete et

en partie redige par E. Gagnebin [32],
Le dernier travail en date sur la region, celui de

Ch. Ducloz [13], paru en 1944, nous a donnö des renseignements
limites mais fort interessants sur le contact Nummulitique-
Flysch.
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B. Cartes geologiques et notices explicatives.

Le document cartographique geologique le plus ancien sur
lequel figure la region de Champery est ä notre connaissance la
carte de B. Studer, parue en 1851 [49]. La region des Dents du
Midi et du val d'llliez, au sens tres large, y est indiquee, avec
une seule couleur, en « Jurakalk» et «Kreide», en contact
au SE avec le Cristallin des Aiguilles-Rouges et au NW avec
des«Eocenbildungen ».

La Geologische Uebersichtskarte der Schweiz de B. Studer
et A. Escher, au 1: 760.000e [50], parue en 1855, montre une
large surface comprise dans le perimetre Monthey, Saint-
Maurice, pied des Dents du Midi, col de Cou, sommets de

Culet, d'Ayerne et de Morgins, attribuee au Neocomien que
surmonte en dessous des Dents du Midi un « Nummuliten-
stufe », et entrant en contact au SW et au NW avec des terrains
largement döveloppes occupant les limites actuellement admises

pour les Prealpes medianes entre Rhone et Arve. Ces terrains
sont indiques, sur cette carte, comme: «Jura, Marmor und
Dolomit der Zentral-Alpen».

En 1862 paralt la Carte geologique des parties de la Savoie,
du Piemont et de la Suisse voisines du Mont-Blanc, au 1: 150.000e,

d'A. Favre [51]. Sur ce document, la boutonniere de Champery
attribuee en entier au Neocomien, s'etend du village de Val
d'llliez au confluent Vieze-Sauffle. Les limites en sont malheu-
reusement peu precises. Au SE, le Neocomien est en contact
avec du Macigno alpin et des gres de Tavigliana, au NW avec
le Lias et l'Infralias.

Pour la premiere fois, en 1867, nous voyons la«boutonniere »

bien delimitee sur une carte, celle de B. Studer et A. Escher [52].
Les terrains neocomiens qui la forment sont en contact au SE

avec du Flysch (terrains tertiaires inferieurs) et au NW avec
du Lias.

La feuille XVII de la Carte geologique de la Suisse [53]
montre la boutonniere bien precisee, le Neocomien s'etendant
de Val d'llliez ä la Sauffle. La region de La Crete est indiquee
en Flysch et le Neocomien est partout en contact avec lui.
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Ce sont ensuite, successivement, les feuilles Annecy en
1893 [54] et Thonon, en 1894 [55], de la Carte geologique detaillee
de la France qui paraissent. La feuille Annecy indique qu'ä
l'extremite SW de la boutonniere, les affleurements sont en

continuity avec ceux des plis de Bonavau et de Barmaz;
les differents termes stratigraphiques du territoire autochtone
de Champery y sont pour la premiere fois differences. Nous y
voyons, en effet, l'indication de calcaires et de schistes hauteri-
viens et de calcaires urgoniens, au SE, sur la rive droite de la

Vieze, formations qui entrent en contact avec le Flysch, alors

qu'ä l'W et au NW elles disparaissent sous des alluvions
modernes et du materiel morainique. L'extremite NE de la
boutonniere (feuille Thonon) fait apparaltre des calcaires blancs

et jaunätres urgoniens, enveloppant les calcaires jaunätres et
les marnes grises de l'Hauterivien. Le tout est cerne par les

schistes du Flysch.
Signalons que sur la Carte geologique de la Suisse au

1: 500.000e [56] les regions de Champery, Bonavau et Barmaz
forment aussi un seul affleurement de Cretace inferieur.

La carte geologique au l:50.000e du val d'llliez par
M. Lugeon [57] parue en 1896, schematise quelque peu la
boutonniere de Champäry qui est representee en un affleurement

continu d'Hauterivien flanque par une zone urgonienne
plus developpee au SE qu'au NW. Cet ensemble est en contact
avec le Flysch, sauf au S, ä l'W et au NW oü se däveloppent
des depots glaciaires qui penetrant dans le vallon des Plan-

champs, separent les affleurements hauteriviens et urgoniens
de La Crete, d'un affleurement (point 1081) attribue par erreur
ä l'Urgonien.

Sur la carte geologique au l:200.000e de L. Moret [58],
les affleurements de Champery, Bonavau et Barmaz sont reunis

et indiques comme Cretace inferieur, Urgonien et Tertiaire.
En 1930, parait la seconde edition de la feuille Annecy

de la Carte geologique detaillee de la France au 1:80.000e [59]

revue par L. Moret et L. W. Collet, sur laquelle la boutonniere
de Champery est separee des plis de la Sauffle et du Champ
de Barme et dans la lägende de laquelle figurent des marnes
ä Globigerines priaboniennes.
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Le document cartographique le plus recent est du ä

F. de Loys et E. Gagnebin [60]. Sur cette carte au 1: 25.000e,

nous avons note comme nouveautes, des aflleurements de

calcaire nummulitique priabonien, separes du Flysch, et un
affleurement de Barremien que nous n'avons pu retrouver sur
le terrain. C'est sur ce document, repris dans l'edition de la
Carte geologique generale de la Suisse, au 1: 200.000e [61], que
nous avons base nos recherches.

Ajoutons que la nouvelle edition de la feuille Thonon de la
Carte geologique detaillee de la France au 1: 80.000e [62] parue
en 1950, separe les aflleurements de calcaire ä petites Nummu-
lites priabonien des aflleurements de Flysch, aussi considere

comme Priabonien.
M. Ch. Ducloz enfin, notre aine au Laboratoire de Geologie

de l'Universite de Geneve, a bien voulu nous donner des

renseignements originaux concernant la region de Champery,

pour le leve geologique de laquelle nous avons dispose d'un
fond topographique au 1:10.000e.

Chapitre III.

STRATIGRAPHIE

A. Introduction.

Nous aurions voulu effectuer nos releves stratigraphiques
avec la plus grande precision possible. La nature du terrain
s'opposa malheureusement, en partie. ä nos intentions. La
presence de parois hautes de plus de 150 m, parfois verticales et
souvent meme surplombantes, rendirent inaccessibles les

meilleurs aflleurements de la region. Le reste du terrain etant
tres couvert, nous nous soinmes efforces de tenir celui ci aux
endroits les plus favorables, rives de la Vieze et lits des princi-
paux torrents. Ceci nous a oblige d'etablir notre description
stratigraphique locale sur sept profils, s'etendant pratiquement
tous normalement ä la direction des aflleurements, de la Vieze

au contact Nummulitique-Flysch.
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B. Description des profils L

Profil I.

Pont des Moulins - Les Journelles - La Crete - Les Plan-
champs. — Cette partie SW de la boutonniere que nous appelle-
rons desormais « La Crete», nom du point le plus eleve de ce

territoire (1120 m). a pour Iimites le perimetre compris entre
le pont des Meunieres, le petit vallon d'Entredousex, l'an-
cienne gorge des Journelles, le vallon et la petite combe des

Planchamps, le SE du point 1081 (contact Nummulitique-
Flysch), le cours de la Sauflle et celui de la Vieze, en passant

par la confluence de ces deux cours d'eau et le pont 1045, dit
des Moulins.

Le profil I, discontinu, debute sur la rive droite de la

Vieze, ä environ 30 m ä l'amont du pont des Moulins. Lä, de

bas en haut, on rencontre:

1. Marno-calcaire greseux et schisteux, gris-noir, ä zones argi-
leuses noires.

S.l.m. (Cpe 99): Marno-calcaire microbrechique, greseux et
schisteux, avec zones argileuses schistoldes et rhomboedres de
calcite.

Quartz detritique maximum (Qdm) 0,26 mm, zircon,
tourmaline, biotite, pyrite en trainees et amas müriformes.

Un galet de calcaire sombre ä grain fin et debris d'Echino-
dermes epigenises par de la pyrite; Textulaires, Miliolides,
Robulide

Immediatement au-dessus, devant le chalet 1054:

2. Calcaire greseux et schisteux, gris-bleu, avec traces d'our-
sins.

S.l.m. (Cpe 100): Calcaire microbrechique, greseux et mar-
neux avec trainees argileuses.

Qdm 0,19 mm, zircon, biotite, pyrite; quartz secondaire
epigenisant un test de Brachiopode.

Debris d'Echinodermes et de Brachiopodes.

1 Avertissement: Par souci de simplification, nous avons adjoint
sans autre dans nos diagnoses microscopiques, les debris d'organismes
vegetaux (algues) ä la description des microfaunes.
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Apres une interruption due ä la moraine et des le vi rage
de la scierie de La Lisette, le long de la route:

3. Galcaire finement spathique, pyriteux et siliceux, gris-vert,
fonce, dur et diaclase, avec oursins ä zones ambulacraires
recristallis6es.

S.l.m. (Cpe 101): Calcaire microbröchique, porphyroclas-
tique (plaques d'Echinodermes) et greseux, faiblement glau-
conieux.

Qdm 0,19 mm, glauconie 0,57 mm epigönisee par de la
calcite, phosphates en grains heterogenes, zircon, tourmaline,
biotite, pyrite.

Debris d'Echinodermes, Textulaires et Rotalinides.

4. Galcaire greseux, schisteux, fonce.

S.l.m. (Cpe 355): Calcaire microbrechique, greseux et mar-
neux, localement pseudo-oolithique (quelques vraies et fausses
oolithes remaniees).

Qdm 0,19 mm, zircon, pyrite epigenisant les pseudo-
oolithes; quartz secondaire.

Debris de Brachiopodes, de Lamellibranches, de Bryozoaires
et d'Echinodermes, Textulaires nombreux, Miliolides.

5. Calcaire argileux, schisteux, gris fonce.

S.l.m. (Cpe 356): Calcaire pseudo-oolithique et oolithique ä
ciment calcaro-greseux, localement microbrechique.

Qdm 0,45 mm, zircon, forte teneur en pyrite epigenisant
les vraies oolithes et les pseudo-oolithes; quartz secondaire.

Galets roules de calcaire ä grain fin et de calcaire oolithique,
oolithes et organismes (Bryozoaires specialement) aussi roules,
debris de Brachiopodes, de Lamellibranches, d'Echinodermes,
de Bryozoaires, de Crinoides et de Coralliaires, Textulaires et
Robulides, remanies.

6. Calcaire spathique tres-fonce.

S.l.m. (Cpe 103): Calcaire pseudo-oolithique et oolithique
(pseudo-oolithes et oolithes remaniees) ä ciment marno-calcaire
greseux.

Qdm 0,38 mm, zircon, biotite, pyrite epigenisante en
forte teneur; quartz secondaire.

Galets de calcaire ä grain fin, debris de Brachiopodes, de

Lamellibranches, d'Echinodermes, de Bryozoaires, de
Crinoides et de Coralliaires, Textulaires remanies.
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7. Marno-calcaire schisteux noir.
S.l.m. (Cpe 104): Calcaire pseudo-oolithique et oolithique

(pseudo-oolithes et oolithes remaniees) 4 ciment calcitique en
recristallisation assez avancee et avec zones de marno-calcaire
greseux.

Qdm 0,19 mm, glauconie alteree 0,35 mm, phosphates
en grains, pyrite epigenisante en forte teneur, siderose ?;
quartz secondaire.

Galets de calcaire 4 grain fin, debris de Lamellibranches,
de Brachiopodes, de Crinoides, de Bryozoaires, d'Echinodermes
et de Coralliaires, Textulaires remanies.

Si les niveaux 14 3 representent un Hauterivien moyen
et banal, les niveaux 4 ä 7 appartiennent, eux, au sommet de

1'Hauterivien et marquent son passage au Barremien. L'en-
semble de ces niveaux a subi un fort ecrasement qui a provoque
la formation d'une schistosite masquant complement la
stratification et ayant fait apparaltre un reseau de diaclases

subverticales dans les formations dures.

Au-dessus du chalet 1054, on voit apparaltre 1'Hauterivien
superieur avec:

8. Ech. 106: Glauconite greseuse 4 ciment marneux avec galets
de calcaire 4 grain fin remanies et zones limonitiques.
Qdm 0,32 mm, glauconie 0,76 mm, zircon,

phosphates en grains heterogenes, pyrite.
Debris d'Echinodermes et debris osseux

et au SW du chalet 1055 d'Entredousex, le long de la lisiere de

la foret du versant gauche de la petite combe s'ouvrant sur le

vallon d'Entredousex, apres un calcaire microbrechique tres

greseux, faiblement marneux, en voie de recristallisation et

avec oursins,

9. Ech. 108: Calcaire glauconieux et greseux, microbrechique,
4 ciment marneux et 4 galets de marno-calcaire fin remanies.

Qdm 0,30 mm, glauconie 0,64 mm epigenisee en
bordure par de la calcite, phosphates en grains, zircon.

Debris d'Echinodermes.

Ce dernier calcaire rappelle beaucoup la glauconite decrite
ci-dessus. Stratigraphiquement, le niveau 8 se trouve au-dessus

du niveau 9.
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L'epaisseur de l'Hauterivien dont nous venons de parier est
d'une cinquantaine de metres environ.

Le profil a ete continue plus au NE, au droit du chalet 1055

oil, le long du chemin conduisant ä 1'ancienne gorge des

Journelles, on voit:

a) Calcaire greseux gris-clair.
S.l.m. (Cpe 112): Calcaire microbrechique, greseux.
Qdm 0,11 mm, biotite, tourmaline, pyrite.
Sans organismes determinables.

b) Marno-calcaire gris.
S.l.m. (Cpe 113): Marno-calcaire microbrechique, porphyro-

clastique (plaques d'Echinodermes) et greseux.
Qdm 0,07 mm, zircon, biotite, pyrite.
Debris de Lamellibranches et d'Echinodermes.

c) Calcaire finement greseux gris.
S.l.m. (Cpe 114): Calcaire microbrechique tres porpbyro-
blastique et greseux.
Qdm 0,11 mm, phosphates en grains, zircon, biotite,

pyrite; quartz secondaire.
Galets de calcaire ä grain fin et de marno-calcaire remanies,

debris de Lamellibranches et d'Echinodermes.

Ces niveaux a), b) et c) representent le sommet du complexe
marno-calcaire decrit ci-dessus.

Le passage au Barremien n'est pas visible, mais ä une

cinquantaine de metres de la bifurcation des chemins conduisant

k la galerie Defago d'une part, et, ä 1'ancienne gorge des

Journelles de l'autre, le Barremien s'aflirme et se presente sous

forme d'un:

10. Calcaire compact, un peu pseudo-oolithique, gris-clair.
S.l.m. (Cpe 115): Calcaire pseudo-oolithique ä ciment cal-

citique et ä zones limonitiques.
Quartz secondaire dans les pseudo-oolithes.
Debris d'Echinides, de Crinoldes, de Lamellibranches et de

Bryozoaires, Miliolides, Textulaires, Ophtalmidium.
Pas de vraies oolithes.

Ce niveau doit etre considere comme un Barremien inferieur
ä facies des couches de Drusberg.

A l'entree de 1'ancienne gorge des Journelles et sur son

versant gauche:
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11. Calcaire compact finement pseudo-oolithique, gris-clair.
S.l.m. (Cpe 120): Calcaire pseudo-oolithique, fin, ä ciment

calcitique et ä zones en voie de recristallisation.
Pyrite, quartz secondaire, limonite.
Debris d'Echinides (radioles et plaques d'oursins), de

Lamellibranches et de Coralliaires, Textulaires, Miliolides.

Les pseudo-oolithes et les debris organiques de ce calcaire
sont tries et calibres. Ce dernier formant une petite paroi
d'environ 5 ä 6 m de hauteur, correspond au Barremien supe-
rieur ä facies urgonien. Celle-ci Supporte elle-meme de nouveaux
petits escarpements formes de:

12. Calcaire greseux et siliceux, d'apparence schisteuse, gris-
clair, dur.

S.l.m. (Cpe 122): Calcaire microbrechique, grossier, peu et
tres finement greseux, marneux et pyriteux.

Qdm 0,07 mm, phosphates, zircon, micas; quartz secondaire.

Debris organiques indeterminables.

13. Calcaire greseux et siliceux, d'apparence schisteuse, gris-
clair, dur.
S.l.m. (Cpe 123): Calcaire microbrechique et pseudo-oolithique,

greseux et limonitique.
Qdm 0,11 mm, zircon, micas, zones silicifiees par du

quartz secondaire et zones phosphatees.
Debris d'Echinodermes et de Lamellibranches, Ostracodes,

Textulaires.

Ce calcaire se retrouve au droit du chalet des Journelles, sur
le cote SW du cbemin, oil il forme la base d'une paroi d'une
vingtaine de metres de hauteur et oü il se presente, ä
certains endroits, avec une patine rousse d'alteration, comme un:

14. Calcaire greseux et siliceux, d'apparence schisteuse, gris-
clair ä la cassure, dur.
S.l.m. (Cpe 354): Calcaire microbrechique, assez grossier et

greseux.
Qdm 0,15 mm frequent, zircon, micas, pyrite en amas,

zones silicifiees par du quartz secondaire et zones schisteuses
limonitiques.

Debris de plaques d'Echinides.
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Au-dessus de celui-ci, aux deux tiers de la paroi, on trouve:

15. Un premier niveau conglomeratique sous forme d'une len-
tille de 5,40 m de longueur et de 1,75 m d'epaisseur, dont
les elements arrondis peuvent atteindre un diametre de
18 cm. Ceux-ci sont empruntes principalement aux deux
termes du Barremien et au calcaire greseux et siliceux sous-
jacent. Mais, en plus, nous avons pu mettre en evidence
des elements dont la composition moyenne, sous le microscope,

s'est revelee etre la suivante: Calcaire pseudo-
oolithique et oolithique, zoogene, assez greseux, ä ciment
calcitique en voie de recristallisation avec Qdm 0,22 mm,
concentrations locales de calcedonite, petits galets phosphates,

pseudo-oolithes de calcaire fin, debris d'Echinodermes,
de Bryozoaires et de test de Lamellibranches, Miliolides
et Dasycladacees. D'autre part, pres du sommet de la len-
tille, un petit niveau, lenticulaire lui aussi, de 1,90 m de

longueur et de 0,20 m d'epaisseur maxima, d'aspect micro-
conglomeratique, rugueux, presente, sous le microscope,
le meme facies que celui des Elements que nous venons de
decrire avec, en plus, des petits galets de marne greseuse,
probablement hauterivienne.

Le ciment de tout cet ensemble conglomeratique lenticulaire

montre, sous le microscope, les memes caracteres que ceux
des niveaux 12, 13 et 14 que nous attribuons ä l'Aptien ainsi

que nous avons pu le controler plus loin. (Profil V, niveaux 11

k 20).

A une trentaine de metres plus ä l'ouest et ä la meme altitude
que la grosse lentille, on retrouve une petite lentille de conglo-
merat longue de 0,75 m et epaisse de 0,35 m, dont les elements

plus petits (3 ä 4 cm) sont surtout formes de Barremien supe-
rieur k facies urgonien. Le ciment de celle-ci est semblable

par sa constitution generale ä celui du petit niveau lenticulaire
de la partie superieure de la grosse lentille, soit un calcaire

d'aspect microconglomeratique, rugueux, sous le microscope
pseudo-oolithique mal classe, greseux (Qdm 0,19 mm), avec
en plus de la glauconie alteree rare, de la pyrite et de la limo-
nite en trainees, et de nouveau des petits galets de marne gru-
meleuse et greseuse (probablement hauterivienne), de calcaire
ä grain fin sombre et clair et de calcaire pseudo-oolithique et

oolithique (Barremien inferieur et superieur) et enfin, de calcaire



ETUDE GEOLOGIQUE DES ENVIRONS DE CHAMPERY 309

microbrechique greseux aptien. La presence de ce facies pseudo-

oolithique, zoogene, moins greseux, est un episode calcaire dans

une serie greseuse, que nous considerons comme Equivalent de

l'Aptien ä facies urgonien, reconnu ailleurs. L'habitus greseux
reprend, en effet, au-dessus. Sur une epaisseur de 2 ä 3 m,
on retrouve:

16. Calcaire greseux et siliceux, d'apparence scliisteuse, gris
clair, dur et homogene.

S.l.m. (Cpes 140 et 304): Calcaire finement microbrechique
et greseux, zoogene, faiblement marneux.

Qdm 0,11 mm anguleux, zircon, tourmaline, biotite,
pyrite abondante.

Debris d'organismes (plaques d'Echinodermes) trEs fins
et recristallises, nombreuses particules calcitiques avec residu
de structure et spicules de Spongiaires calcifies (monaxones et
tetraxones), un Textulaire biserie.

Puis:

17. Un deuxieme niveau conglomeratique, continu et trEs gras¬
sier, ä blocs de Barremien superieur (Urgonien) et de
calcaire greseux et siliceux, aptien, k patine rousse. Nous avons
decouvert dans ce conglomerat un bloc d'Urgonien sub-
anguleux de 2,60 m sur 1,70 m. Les blocs de calcaire
greseux aptien sont, eux, plus petits (0,50 ä 0,60 m) et plus
arrondis.

Ce niveau conglomeratique superieur se retrouve plus au SW,

sur la rive droite de la Sauffle, pres du stand de tir de La Lisette,
oü Ton voit quelques petits affleurements de calcaire greseux
et siliceux, d'apparence schisteuse, aptien, surmontes ä l'amont,
par un conglomerat ä gros elements ecrases de Barremien

superieur ä facies urgonien surtout.
Nous pensons pouvoir attribuer ce deuxieme niveau

conglomeratique superieur ä l'Aptien superieur.
Sur cet Aptien superieur, transgresse generalement le Num-

mulitique (Priabonien) qui, au SE de la maison de La
Crete (point 1120) et ä l'entree SE de l'ancienne gorge des

Journelles, montre les caracteres suivants:
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18. Microconglomerat ou calcaire microconglomeratique, par-
fois microbrechique, zoogene, ä ciment calcaire.

S.l.m. (Cpes 138, 91, 93 et 94): Microconglomerat ou calcaire
microconglomeratique greseux, ä ciment calcitique recristallise,
avec galets de marno-calcaire greseux et de marne greseuse
sombre (Hauterivien) et de calcaire pseudo-oolithique et
oolithique clair (Urgonien), vraies oolithes remaniees, fragment
d'Orbitoline roule.

Qdm 0,26 mm, glauconie alteree, pyrite limonitisee.
Debris de Lamellibranches, d'Echinides et de Melobesiees,

Nummulites, Rotalides, Spiroplectammines.

Une fois encore, la nature du terrain nous obligeant ä

nous deplacer, nous avons continue ce profil dans les petites
parois de 7 & 8 m auxquelles sont adosses les chalets 1078

et 1085 des Planchamps, parois dans lesquelles nous avons
trouve de bas en haut:

19. Calcaire plus ou moins microconglomeratique fonce avec
Nummulites.

S.l.m. (Cpe 145): Calcaire microconglomeratique et
microbrechique greseux.

Qdm 0,22 mm, glauconie alteree, biotite, pyrite abon-
dante.

Petits galets d'Urgonien, debris d'Echinides et de
Melobesiees, Nummulites, Spiroplectammine.

20. Calcaire plus ou moins microconglomeratique fonce sans
Nummulites apparentes.

S.l.m. (Cpe 147): Calcaire microconglomeratique grassier ä
ciment microclastique.

Qdm 0,22 mm.
Galets d'Urgonien pseudo-oolithique et oolithique, un galet

de calcaire urgonien franc (Aptien) contenant lui-meme un
petit galet de calcaire microbrechique greseux aptien et encroüte
dans des Melobesiees, un galet de gres faiblement glauconieux
ä. ciment calcaire, debris d'Echinides, Nummulites, Rotalia,
Pentellines, Spiroplectammine, Melobesiees.

La roche formant ce niveau 20 montre un double remanie-
ment comme l'indique sa diagnose. De plus, la presence d'un
galet d'Aptien ä facies urgonien indiquerait une extension de

ce terrain plus grande que l'actuelle.
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21. Calcaire microconglomeratique fonce ä petits Lamelli-
branches et Brachiopodes indeterminables.

S.l.m. (Cpe 149): Calcaire zoogene, microbrechique etgreseux.
Qdm 0,15 mm.
Galets d'Urgonien oolithique et pseudo-oolithique et de gres

glauconieux ä ciment calcaire, Nummulites, Miliolides, Ophtal-
midium, Rotalia, Spiroplectammine, Melobesiees.

22. Calcaire microconglomeratique fossilifere (Lamellibranches
indeterminables surtout), fonce, en dalle.

S.l.m. (Cpe 150): Calcaire microbrechique tres zoogene.
Qdm 0,22 mm.
Galets d'Urgonien pseudo-oolithique et de marne haute-

rivienne, debris de Bryozoaires, Trocholines et Algues remanies,
Rotalides et Melobesiees en place.

Notons encore dans Ies affleurements de Nummulitique
typique du vallon des Planchamps, la presence d'elements

conglomeratiques pouvant atteindre 3 ä 4 cm et l'existence
dans cette region de La Crete de deux gisements de Nummulites
dont nous reparlerons dans les pages de ce travail reservees ä

la serie stratigraphique de Champery. Ces gisements sont
situes Tun, ä la partie superieure de la gorge des Journelles,

au bord du chemin, l'autre, sur le territoire des Planchamps,
ä l'E du chalet 1073 des Vaz. Le facies dans lequel se trouve
ces gisements est celui decrit sous le chiffre 18.

Enfin, sous le point 1081, nous avons trouve le Flysch
autochtone en contact tectonique avec le Nummulitique. Nous

ne nous etendrons pas sur ce terrain qui a fait l'objet d'une
etude speciale et detaillee, il y a peu de temps [13]. Toutefois,
puisque nous avons eu l'occasion de l'observer ä cet endroit,
disons simplement qu'il se presente ici sous forme d'alternances
de niveaux argilo-marneux tres schisteux, de gres fins, parfois
psammitiques et de gres plus grossiers ä ciment calcaire et en

plaquettes, plongeant d'environ 30 ä 40° dans le cours de la

Sauflle, dont il forme la rive ä cet endroit:

Gres fin tres micace (psammitique) gris fonce.
S.l.m. (Cpe 9): Gres fin marneux micace.

Gres grossier gris ä ciment calcaire.
S.l.m. (Cpe 141): Gres tres grossier ä elements anguleux.
Qdm 0,60 mm, glauconie remaniee, feldspaths, biotite en

grosses paillettes.
Abchives des Sciences. Vol. 6, fasc. 6, 1953. 21
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Profil II.
Les Crites - Fieux. — Ce profil a ete etabli ä partir de la

rive droite de la Vieze, au-dessous du point 1025, situe au N
de la region des Cretes et passe au travers de ce territoire
et de celui de Fieux, en direction du point 1144. Sous

le point 1025, le lit de la riviere (1010 m) est creuse dans l'Haute-
rivien en place, qui montre une serie de marmites en activite.
Celui-ci se presente au bord meme de la Vieze, sous la forme
d'un:

1. Marno-calcaire greseux, noir, ä nids d'oursins ecrases et ä
Lamellibranches indeterminables.

S.l.m. (Cpe 152): Calcaire microbrechique tres greseux.
Qdm 0,22 mm, pyrite limonitisee.
Debris d'Ecbinodermes epigenises par de la calcedonite

fibreuse.

Sur le versant SE du point 1025, on observe des dalles de:

2. Marno-calcaire schisteux fonce, un peu spathique, avec tres
nombreux oursins ecrases et indeterminables.

S.l.m. (Cpe 153): Marno-calcaire greseux et schisteux
microbrechique.

Qdm 0,15 mm, pyrite limonitisee.
Debris d'Echinodermes et de Lamellibranches.

Cette partie de l'Hauterivien, ä forte schistosite, a une

epaisseur de 15 ä 20 m.

Apres avoir traverse l'ancien cours de la Vieze, passant
au SE du point 1025, nous franchissons la culmination allongee
des Cretes, formee de petites parois, en partie ecroulees sur
place et couvertes de vegetation. Cette culmination est formee

d'un complexe calcaire dont le terme moyen est un :

3. Calcaire compact gris-clair, parfois finement spathique ou
etire.

S.l.m. (Cpes 154, 155, 156 et 156'): Calcaire microbrechique,
greseux, parfois zoogene, porphyroclastique (plaques d'Echi-
nides) ou schisteux.
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Qdm 0,11 ä 0,15 mm anguleux, glauconie rare ou absente,
zircon, tourmaline peu frequente.

Debris d'Echinodermes tres nombreux, de Lamellibranches
et de Bryozoaires.

Intercale dans le complexe precedent, nous avons encore

trouve un:

3'. Calcaire echinodermique fonce.

S.l.m. (Cpe 157): Calcaire microbr6chique grossier, pseudo-
oolithique par place, avec pyrite et matieres argileuses le long
de stylolithes.

Qdm 0,19 mm.
Debris d'Echinodermes, de Bryozoaires et de

Lamellibranches.

Continuant en direction du point 1144 de Fieux, nous tra-
versons la petite combe SE des Cretes, encombree d'eboulis
et de materiel ecroule, et nous atteignons le chemin de la

galerie Defago, un peu ä l'aval de la cantine.
Le profil est repris 4 partir du chemin, un peu 4 l'amont

de la cantine. Apres une pente d'eboulis, sous laquelle doit se

trouver le contact Hauterivien-Barremien, nous sommes en

presence d'une paroi de 6 4 7 m de hauteur formee de :

4. Calcaire compact, un peu pseudo-oolithique, gris-clair.
S.l.m. (Cpe 161): Calcaire pseudo-oolithique 4 ciment micro-

clastique en voie de recristallisation.
Qdm 0,15 mm, pyrite.
Debris de Lamellibranches, Textulaires, Miliolides, Ophtal-

midium.

Au-dessus de la paroi, un replat est constitue par:

5. Calcaire compact, un peu pseudo-oolithique, gris-clair, avec
fossiles indeterminables.

S.l.m. (Cpe 162): Calcaire pseudo-oolithique 4 ciment cal-
citique.

Qdm 0,11 mm dans les Elements.
Debris de Lamellibranches, d'Echinodermes et de

Bryozoaires, Textulaires, Miliolides, Ophtalmidium, Lituolides
Dasycladacees.
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Ces deux termes representent tres nettement le Barremien
inferieur ä facies Drusberg.

Vient ensuite un eboulis domine par des parois de 8 ä 10 m
formees de bas en haut par:

6. Calcaire compact, un peu spathique, assez fonce.
S.l.m. (Cpe 163): Calcaire pseudo-oolitbique ä ciment micro-

clastique en voie de recristallisation et ä elements mal classes.
Qdm 0,07 mm rare.
Debris d'Echinodermes, de Lamellibranches et de Bryozo-

aires, Textulaires, Miliolides, Opbtalmidiums.
7. Calcaire plus compact que le precedent, moins spathique et

plus clair, pseudo-oolithique, zoogene.
S.l.m. (Cpe 164): Calcaire pseudo-oolithique ä ciment micro-

clastique en voie de recristallisation et ä elements de 1,5 cm.
Qdm 0,03 mm, tres rare.
Debris de Lamellibranches et de Bryozoaires, Textulaires,

Miliolides, Lituolides Trocholine.

S. Calcaire semblable au precedent.
S.l.m. (Cpe 165): Calcaire pseudo-oolithique ä ciment micro-

clastique en voie de recristallisation.
Qdm 0,19 mm, assez repandu.
Debris de Bryozoaires et d'organismes coloniaux, plusieurs

Trocholines, Miliolides, Ophtalmidium, algues calcaires (Dasy-
cladacees, Acicularia).

Au sommet des petites parois, nous trouvons une vire et
des bancs de calcaire semblable au n° 8. Cet ensemble carac-
terise le Barremien superieur ä facias urgonien.

Brusquement, et couronnant l'ensemble decrit ci-dessus,

apparait un banc de 2 ä 3 m forme de:

9. Calcaire greseux et siliceux, d'apparence schisteuse, gris-
clair, dur.
S.l.m. (Cpe 166): Calcaire microbrechique et greseux ä

zones marneuses.
Qdm 0,15 mm, anguleux, zircon, biotite, pyrite.
Debris d'organismes recristallises (Echinodermes notam-

ment).

Passe ce banc, nous atteignons le chemin Entredousex-
Fieux ä la terminaison NW de la petite paroi de Fieux, oü nous
trouvons:
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10. Calcaire greseux et siliceux, d'apparence schisteuse, gris-
clair, dur.

S.l.m. (Cpe 167): Marno-calcaire microbrechique et greseux.
Qdm 0,11 mm, biotite, pyrite.
Plaques d'Echinides.

Ce calcaire presente des niveaux particulierement schisteux
formes de:

11. Calcaire schisto-greseux fonce.

S.l.m. (Cpe 167'): Calcaire microbrechique assez grossier,
tres greseux et silicifie par de la calcedonite et avec zones
schisteuses.

Qdm 0,11 mm, zircon, pyrite.
Petites plaques d'Echinides.

Les niveaux 9 ä 11 representent l'Aptien inferieur. Ce

calcaire greseux se poursuit jusqu'ä environ 10 m du point 1144,

oü commence le Nummulitique, represente par:

12. Calcaire conglomeratique avec Nummulites, galets d'Urgo-
nien gris-clair surtout et niveaux microconglomeratiques.
S.l.m. (Cpe 168): Calcaire microconglomeratique ä ciment

marno-calcitique.
Qdm 0,19 mm, glauconie roulee, zircon, pyrite limoni-

tisee.
Galets de marno-calcaire grumeleux (Hauterivien) et d'Ur-

gonien gris-clair franc, debris d'Echinodermes et de Bryozoaires,
Nummulites, Melobesiees.

A 2 m au SE du point 1144, dans un banc calcaire
conglomeratique et greseux ä petites Nummulites, calcaire dont la
diagnose microscopique est semblable ä celle du n° 13, nous

avons trouve une dent de Selacien de 14 mm de longueur et
observe deux empreintes de surfaces de Nummulites de 6 et
7 mm de diametre avec filets tres nets.

Du point 1144, nous avons recueilli des echantillons vers
le SE, jusqu'ä la creuse des Planchamps. Les calcaires conglo-
meratiques et microconglomeratiques decrits ci-dessus se

retrouvent avec parfois en plus des galets signales dans

l'echantillon 12, des Melobesiees en abondance (Lithotham-
nium, Lithophyllum et Archaeolithothamnium). Dans la foret
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et pres de la creuse des Planchamps, ce facies passe insensi-
blement ä:

13. Calcaire conglomeratique, greseux, gris-bleu.
S.l.m. (Cpe 171'): Calcaire microconglomeratique greseux,

avec galets d'Aptien, d'Urgonien et d'Hauterivien.
Qdm - 0,30 mm.
Nummulites, Miliolides, Ostracodes, Melobesiees.

Ce calcaire apparait encore ä la lisiere meme de la foret, au
SE de Fieux, puis on atteint la moraine dans laquelle est

entaillee la creuse des Planchamps. Au delä, le Flysch aflleure
sous le chalet des Essertys.

Profil III.
Ulla - Le Chetet - Tiere. — A partir du chalet de

l'lla (890 m), situe sur la rive droite de la Vifeze, au droit d'une
masse eboulee d'Hauterivien separant les petites plaines
alluviales de Betre et de Prela, le cheminement suivi tendait ä

atteindre le plus directement possible le chalet 1036 du Chetet,
puis la region de Tiere (chalets de Proriond, 1239 m).

Au-dessus du chalet de l'lla on traverse des petites parois
söparees par des talus tres inclines. Les echantillons suivants
ont ete preleves, de bas en haut:

1. Calcaire clair etire.

S.l.m. (Cpe 186): Calcaire microbrechique greseux grossier.
Qdm 0,11 mm, pyrite.
Debris d'Echinides.

2. Calcaire plus compact et plus fonce.

S.l.m. (Cpe 187): Calcaire microbrechique grossier, trfes

greseux.
Qdm 0,19 mm, glauconie alteree, zircon.
Galets de marne tres zoogene et deux galets de calcaire

marneux fonce, debris d'Echinodermes et de Bryozoaires.

3. Calcaire fonce echinodermique.
S.l.m. (Cpe 189): Marno-calcaire greseux.
Qdm 0,22 mm, glauconie alteree; quartz secondaire sous

forme de calcedonite fibreuse ayant epigenise des debris
d'Echinodermes.
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Un complexe marno-calcaire schisteux noir fait suite au
niveau 3 et forme les parois situees au NNE du chalet 1036.

Au-dessus de celles-ci, en bancs compacts, nous avons trouve un
Hauterivien calcaire banal, avec traces d'oursins.

Ayant longe par une vire ces parois, nous avons trouve

i 4 ou 5 m en dessous du bord du replat du Chetet et sous le

chalet 1036, de bas en haut:

4. Calcaire compact gris-clair.
S.l.m. (Cpe 191): Calcaire microbrechique, localement

pseudo-oolithique, ä ciment marno-calcaire.
Qdm 0,38 mm, subarrondi, glauconie.
Vraies et fausses oolithes remaniees, debris d'Echinodermes

et de Bryozoaires, Algues.

4'. Calcaire macroscopiquement semblable au precedent.
S.l.m. (Cpe 192): Calcaire microbrechique, un peu marneux

et greseux.
Qdm 0,19 mm, glauconie rare, biotite.
Une oolithe remaniee, plaques d'Echinides.

5. Calcaire marno-greseux schisteux.

S.l.m. (Cpe 193): Calcaire microbrechique, un peu marneux
et tres greseux.

Qdm 0,22 mm, glauconie epigenisee parfois par de la
calcite.

Radioles d'oursins, Ostracodes, Miliolides.

Si les niveaux 1, 2 et 3, et le complexe qui leur fait suite,
representent l'Hauterivien normal, marno-calcaire greseux, les

niveaux 4 et 5 sont de l'Hauterivien superieur dont le facies

par l'apparition des oolithes, des pseudo-oolithes et des Miliolides,

annonce celui des couches de Drusberg du Barremien
inferieur.

Reparti du chalet 1036 du Chetet, nous reprenons le profil
en direction de Tiäre. Passe 30 ä 40 m d'eboulis, nous avons
rencontre de petites parois de:

6. Calcaire gris, fin, tres peu spathique puis un peu plus fonce.

S.l.m. (Cpe 195): Calcaire pseudo-oolithique ä ciment
microclastique en voie de recristallisation.

Qdm 0,07 mm, peu abondant.
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Debris d'Echinodermes et de Bryozoaires, Textulaires,
Miliolides, Trocholines, Ophtalmidium, Lituolides Dasycladacees

(Acicularia).

Notons que dans ce dernier calcaire la frequence et la taille
du quartz diminue.

Ce niveau correspond du reste au Barremien inferieur. U

est surmonte par un complexe de calcaire compact, tantot
fonce, tantot clair, parfois porcelane, et l'on voit se superposer:

7. Calcaire un peu echinodermique.
S.l.m. (Cpe 196): Calcaire pseudo-oolithique tres grossier,

& elements mal classes, et ä ciment calcitique; galets de calcaire
oolithique.

Debris d'Echinodermes et de Bryozoaires, Trocholines,
Lituolides, Nautiloculina, Conicospirillina; nombreuses algues
(Dasycladacees abondantes).

8. Calcaire compact, fonce, ä facies urgonien caracteristique.
S.l.m. (Cpe 198): Calcaire pseudo-oolithique grossier avec

quelques elements ä lisere calcitique fibroradie (debut d'oolithi-
sation).

Faune semblable ä celle du n° 7; Trocholines nombreuses.

9. Calcaire compact, clair ou fonce, parfois porcelane, corres-
pondant ä la diagnose microscopique suivante (Cpes 199,
200, 201, 202):

Calcaire pseudo-oolithique tres grossier, grossier ou fin,
avec parfois des galets de calcaire oolithique ou des elements ä
lisere de calcite et ä ciment calcitique souvent largement
recristallise. Debris d'Echinodermes et de Bryozoaires, Trocholines,

Lituolides, algues parfois tres nombreuses (Dasycladacees,
Acicularia).

10. Calcaire fin, compact, clair.
S.l.m. (Cpe 203): Calcaire pseudo-oolithique fin ä Textulaires,

Miliolides et Ophtalmidium seulement.

L'ensemble des niveaux precedents (7, 8, 9 et 10) forme le

Barremien superieur ä facies urgonien. Ce dernier se termine

un peu au-dessus de 10 et pres du point 1200 par un niveau de:

11. Calcaire fin verdätre.
S.l.m. (Cpe 204): Calcaire pseudo-oolithique tres fin avec

Qdm tres petit, au-dessous de 0,01 mm et peu repandu, pyrite.
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Au-dessus de 11, apparait brusquement:

12. Calcaire greseux et siliceux, d'apparence schisteuse.

S.l.m. (Cpe 205): Calcaire microbrechique greseux.
Qdm 0,19 mm.
Ciment zoogene avec debris d'Echinides.

Suivi de:

13. Calcaire clair, greseux.
S.l.m. (Cpe 206): Calcaire microbrechique, zoogene et

greseux.

Qdm 0,15 mm, pyrite.
Debris de test silicifie par de la calcedonite, debris d'Echino-

dermes, Ostracodes, spicules calcifies de Spongiaires.

Ces deux termes correspondent ä l'Aptien greseux inferieur.
Nous sortons de la foret et trouvons au SSE du point 1200

Fig. 2.

Blocs du conglomerat aptien de Tiere.

(Phot. E. Lanterno.)
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une depression emplie de glaciaire. Le versant gauche de cette

depression montre:

14. Un conglomerat ä gros elements d'Urgonien porcelane et de
calcaire greseux et siliceux, subanguleux ou sous forme de
blocs plats de 0,80 m ä 1 m de longueur, avec pour ciment
un calcaire greseux et siliceux.

S.l.m. (Cpe 56): Calcaire microbrechique, zoogene et greseux.
Qdm 0,11 mm, pyrite.
Debris d'Echinodermes tres recristallises, spicules calcifies

de Spongiaires monaxones tres nombreux.

Ce conglomerat se retrouve sous la bordure NW de la

region des chalets de Proriond (Tiere) oil l'on peut voir d'enor-
mes blocs dont la nature est semblable ä celle des niveaux 12

et 13 (fig. 2). Les dimensions des principaux de ces blocs sont:
5 X 4,5 x 2 m, 3,2 x 1,6 m, 3,7 x 1,05 m, 1,15 x 0,65 m.
lis sont emballes dans un ciment de calcaire microbrechique,

greseux et siliceux, d'apparence schisteuse.

S.l.m. (Cpe 60): Calcaire microbrechique et greseux, peu
zoogene avec zone stylolithique soulignee par de la pyrite.

Qdm 0,11 mm, biotite, pyrite.
Quelques traces de plaques d'Echinides.

Ce conglomerat, que nous attribuons ä l'Aptien superieur,
est surrnonte par du Nummulitique qui, sur le versant droit de

la petite depression situee au SE du point 1200, a le caractere
d'un:

15. Microconglomerat calcaire.
S.l.m. (Cpe 51): Calcaire microconglomeratique ä ciment

microclastique calcaire en voie de recristallisation.
Qdm 0,19 mm concentre localement, glauconie alteree,

pyrite.
Galets d'Urgonien porcelane typiquement oolithique (Aptien

ä facies urgonien inferieur pseudo-oolithique), (Barremien ä
facies urgonien), Urgonien ä grain fin, de marno-calcaire
greseux brun (Hauterivien); debris de Bryozoaire et de Coralliaires,
Nummulites, Melobesiees, une Orbitoline remaniee, un debris
de test de Lameiiibranche epigenise par de la calcedonite.

Nous poursuivons le profil ä partir du pont de La Fräche

(point 1226), vers l'amont. Pres de la tete du pont, sur rive
droite, nous avons recueilli:
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16. Calcaire microconglomeratique.
S.l.m. (Cpe 62): Calcaire microconglomeratique tr&s greseux.
Qdm 0,19 mm, glauconie alteree, pyrite.
Galets d'Urgonien porcelane, d'Urgonien ä grain fin et de

marne sombre greseuse (Hauterivien); Nummulites, Rotalides,
Lituolides.

Ce dernier niveau precede un complexe de:

17. Marno-calcaire schisteux noir.
S.l.m. (Cpe 448): Marno-calcaire greseux ä Globigerines.

Ce niveau appartient aux schistes ä Globigerines surmontes

par le Flysch.

Profil IV.
Draversa - Menesse. — Ce profil a ete etabli sur la rive

droite du torrent du Draversa. II traverse dans sa partie
superieure les schistes ä Globigerines, qui forment la un affleu-
rement important. Nous le faisons debuter avec l'Hauterivien
tout ä fait superieur, ä l'endroit oil le sentier de Draversa ä

Menesse fait un coude pres du torrent, ä environ 970 m d'alti-
tude et dans les petites parois qui dominent ce point, de meme

que sur le chemin et dans la petite combe situee sous le

chalet 10041, nous trouvons la succession suivante:
1. Calcaire clair un peu spathique.

S.l.m. (Cpe 214): Calcaire pseudo-oolithique microconglomeratique

ou microbrechique, zoogene, tres greseux.
Qdm 0,15 mm, glauconie 0,38 mm, peu alteree.
Debris d'Echinodermes et de Lamellibranches, pseudo-

oolithes remaniees de marno-calcaire sombre sans trace d'orga-
nisme ou avec parfois Bryozoaires, organismes coloniaux, Textu-
laires, Dasycladacees.

Plus haut, ä 10 m environ du n° 1, sur le chemin:

2. Calcaire compact gris.
S.l.m. (Cpe 215): Calcaire microbrechique, tres greseux, ä

elements remanies de marno-calcaire avec Bryozoaires donnant
localement une allure pseudo-oolithique ä la roche.

Qdm 0,19 mm.
Debris de test de Lameiiibranche.

1 Ce chalet se trouve sur la rive droite du Draversa ä une cin-
quantaine de metres du pont franchissant ce torrent ä l'altitude de
1010 metres environ, au bord du chemin conduisant ä Menesse.
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3. Calcaire spathique fonce, compact.
S.l.m. (Cpe 216): Calcaire pseudo-oolithique, greseux, ä

ciment calcitique en voie de recristallisation avec comme
elements:

Qdm 0,22 mm.
Debris de Bryozoaires, de Lamellibranches, d'Echinides et

de Dasycladacees, vraies oolithes remaniees.

4. Calcaire fin, compact.
S.l.m. (Cpe 217): Calcaire pseudo-oolithique, tres greseux

et tres pyriteux.
Qdm 0,19 mm; quartz secondaire (calcedonite) epige-

nisant des plaques d'Echinides.
Debris de Bryozoaires et d'algues remanies, apparition de

Trocholines.

5. Calcaire grumeleux et rugueux.
S.l.m. (Cpe 218): Calcaire pseudo-oolithique, tres greseux

et tres pyriteux.
Qdm 0,22 mm; quartz secondaire (calcedonite) epige-

nisant des plaques d'Echinides.
Textulaires nombreux.

Les niveaux 1 ä 5 representent des couches de passage
de l'Hauterivien au Barremien inferieur (Drusberg). Les aflleu-
rements cessant sur le chemin, nous nous deplagons dans la
petite combe sous le chalet 1004, oü nous trouvons:

6. Calcaire compact d'aspect urgonien.
S.l.m. (Cpe 219): Calcaire pseudo-oolithique ä ciment calcitique

avec:
Qdm 0,07 mm tr&s rare; quartz secondaire dans certains

elements.
Debris de Bryozoaires, d'Echinodermes, de Lamellibranches

et de Dasycladacees roules.

En depit de cet aspect, il s'agit lä du Barremien inferieur.
Revenu plus haut sur le chemin, nous rencontrons:

7. Calcaire compact, pseudo-oolithique, clair.
S.l.m. (Cpe 220): Calcaire grossierement pseudo-oolithique,

clair, ä ciment calcitique avec elements remanies (galets) de
Barremien inferieur.
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Debris de Bryozoaires, de Coraux, de Lamellibranches et
d'Ecbinodermes, Trocholines, Dasycladacees.

Pas de quartz detritique mais quartz secondaire et feld-
spaths authigenes en bätonnets macles1, ä cheval sur les
elements et le ciment.

8. Calcaire presentant les memes caracteres que le n° 7 mais
sans galets de Barremien inferieur.

Sur rive droite du Draversa, toujours et peu avant le

sonimet de la gorge que forme ä cet endroit le torrent:

9. Calcaire gris-perle, porcelane.
S.l.m. (Cpe 223): Calcaire pseudo-oolithique fin, 4 ciment

calcitique en voie de recristallisation, avec nombreux Forami-
niferes, Miliolides, Trocholines, Ophtalmidium.

Les niveaux 7, 8 et 9 representent le Barremien superieur
4 facies urgonien.

Les affleurements cessant et le haut de la gorge etant
absolument impraticable, nous reprenons le profil 4 l'aval du

pont 1010 m franchissant le Draversa et trouvons:

10. Conglomerat 4 elements de 3 4 4 cm de calcaire clair, ä

grain fin surtout.
S.l.m. (Cpe 224): Calcaire conglomeratique ä quartz rare

(un seul quartz detritique de 0,22 mm de diametre maximum)
avec galets oolithiques et pseudo-oolithiques de marno-cal-
caire greseux (Hauterivien) et quelques galets de calcaire fin
(Urgonien).

Debris de Nummulite, fragment de feldspath authigene
made. Spiroplectammine, Melobesiees.

II s'agit lä du Priabonien dont le contact avec le Barremien est

inaccessible.

Plus ä l'amont, sous le pont, on est toujours dans le
Priabonien avec:

1 Notre camarade M. le Dr Marc Vuagnat a bien voulu examiner
ces feldspaths. II s'agit pour lui d'albite. Nous le remercions pour
sa determination.
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11. Conglomerat grossier ä elements de 8 ä 10 cm de diametre
maximum.

S.l.m. (Cpe 225): Semblable ä la coupe 224 mais avec en
plus de la pyrite le long de stylolithes et gros galets d'orga-
nismes coloniaux.

Le conglomerat se poursuit sur 20 k. 25 m k l'amont du

pont, puis fait place aux schistes k Globigerines, complexe de

marnes et de marno-calcaires schisteux noirs. Sur une distance
de 20 m en montant, nous avons preleve trois echantillons
montrant sous le microscope:

12. (Cpe 229): Marne k nombreuses Globigerines, schisteuse.
Qdm 0,07 mm tres peu repandu.

13. (Cpe 227): Marno-calcaire ä Globigerines, un peu greseux.
Qdm 0,07 mm.

14. (Cpe 226): Marne k Globigerines, tres faiblement greseuse,
schisteuse.

Ces schistes k Globigerines occupent une trentaine de metres
dans le lit du torrent et sur sa rive gauche surtout, oh ils passent
insensiblement au Flysch.

Profil V.

Croz - Laehat - Cöteaux. — F. de Loys, comme nous l'avons
fait remarquer plus haut, a dessine un affleurement de Barre-
mien inferieur ä l'extremite nord-est de la boutonniere. Apres
examen sur place et contröle au microscope, nous avons conclu
ä la presence ä cet endroit de l'Hauterivien et non ä celle du
Barremien inferieur. celui-ci etant reduit ä un niveau peu epais
dans la partie inferieure du torrent de Sarroux. Remontons ce

torrent et ä partir de son embouchure dans la Vieze nous
trouvons:

1. Calcaire compact greseux fonce.

S.l.m. (Cpe 230): Calcaire microbrechique et zoogene
greseux avec zones marneuses.

Qdm 0,26 mm, zircon, pyrite.
Galets de 2 ä 3 mm remanies de marno-calcaire pseudo-

oolithique et oolithique avec Bryozoaires et Echinides, debris
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de test epigenise par de la calcedonite, debris d'Echinodermes,
Bryozoaires, Textularides et Ostracodes.

Ce calcaire est suivi d'une succession de niveaux de calcaires

greseux, parfois argileux, presque noirs, de plus en plus spathi-
ques. Ensuite vient:

2. Calcaire greseux, tres spathique.
S.l.m. (Cpe 231): Calcaire brechique, pseudo-oolithique,

zoogene et tres greseux.
Qdm 0,22 mm.
Galets et pseudo-oolithes de marno-calcaire ä debris

d'Echinodermes et de Bryozoaires, Trocholine et Orbitoline (elements
de Drusberg) et debris de Gast^ropode ä remplissage de marno-
calcaire ä oolithes et pseudo-oolithes (Drusberg); faune autoch-
tone formee de debris d'Echinodermes, de Bryozoaires, de
Textulaires et de Lamellibranches epigenises par de la
calcedonite.

3. Calcaire greseux fin.

S.l.m. (Cpe 232): Calcaire marneux microbrechique et tres
greseux avec lentilles un peu plus zoogene, ä debris d'Echinides
principalement.

Qdm 0,19 mm, zircon et pyrite.

4. Calcaire fin, beaucoup moins greseux que les precedents.
S.l.m. (Cpe 234): Calcaire zoogene microbrechique et pseudo-

oolithique greseux.
Qdm 0,19 mm.
Galets et pseudo-oolithes de marno-calcaire oolithique et

pseudo-oolithique comme elements remanies et debris d'Echinides,

de Lamellibranches et de Bryozoaires, Textulaires comme
faune autochtone.

5. Calcaire pseudo-oolithique gris-clair, d'aspect urgonien.
S.l.m. (Cpe 235): Calcaire oolithique et pseudo-oolithique ä

ciment calcitique en voie de recristaliisation.
Qdm 0,19 mm, rare, quelques grains de glauconie.
Debris d'Echinides epigenises par de la calcedonite, debris

de Bryozoaires, Textulaires, Miliolides, Dasycladacees.

Le n° 5 affleure ä l'aval du pont de pierre situö k 840 m
d'altitude environ. Les niveaux 1 ä 3 representent l'Hauterivien
superieur. Le niveau 4, tres nettement pseudo-oolithique, est de
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l'Hauterivien tout ä fait superieur ou peut-etre dejä du Barre-
mien inferieur ä facies Drusberg. Enfin le niveau 5 est dejä du
Barremien superieur ä facies urgonien. Le tout a une epaisseur
de 15 ä 20 m.

La moraine s'ätalant alors largement dans la partie S

de Croz, nous reprenons le profil dans le torrent de Lachat, ä

partir d'un pont situe au SW du point 867 et ä la cote de

865 m environ. A quelques metres ä l'aval du pont, nous avons
trouve:

6. Calcaire compact greseux, gris, zoogene.
S.l.m. (Cpe 236): Calcaire tres finement microbrechique et

zoogene, en voie de recristallisation, tres greseux.
Qdm 0,11 mm, quelques zircons.
Debris d'Echinides indistincts par suite de recristallisation.

7. Calcaire pseudo-oolithique, zoogene, gris.
S.l.m. (Cpe 237): Calcaire zoogene, microbrechique et pseudo-

oolithique en voie de recristallisation, avec lisere de corrosion
autour des principaux elements (debris d'Echinides), tres
greseux, silicifie par de la calcedonite diffuse.

Qdm 0,19 mm en lentilles, zircon, pyrite.

En amont du pont:

8. Calcaire pseudo-oolithique et oolithique, gris-clair, tres net.
S.l.m. (Cpe 238): Calcaire pseudo-oolithique et oolithique

avec ciment caicitique largement recristallise.
Pas de quartz detritique, mais un peu de quartz secondaire.
Debris d'Echinodermes, de Bryozoaires et de Coraux, Tex-

tulaires, Miliolides, Dasycladacees.

Les affleurements cessent sur une vingtaine de metres,
puis on trouve:

9. Calcaire fin, gris-clair.
S.l.m. (Cpe 239): Calcaire oolithique et pseudo-oolithique,

fin, avec elements porphyroclastiques (debris de Dasycladacees,
d'Orbitolines, d'Echinodermes et de Gasteropodes) et galets de
calcaire oolithique indiquant un double remaniement.

Debris d'Echinodermes, de Bryozoaires et de Coraux, Tex-
tulaires, Miliolides, Dasycladacees.
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10. Calcaire fin, clair, porcelane.
S.l.m. (Cpe 241): Calcaire pseudo-oolithique ä ciment micro

et cryptocristallin avec amorce de texture orientee (effet tec-
tonique).

Debris d'Echinodermes, de Bryozoaires et de Coraux, Tex-
tulaires, Miliolides, Dasycladacees.

Les termes 6 ä 10 representent le Barremien superieur ä facies

urgonien.
A 30 m environ ä l'amont du pont 865, le lit du torrent

se trouve entierement dans la roche en place et y reste jusqu'au
Flysch. Nous avons trouve, des ce point, et successivement:

11. Gres calcaire rubane.

S.l.m. (Cpe 242): Gres ä ciment calcitique en voie de recris-
tallisation, azolque.

Qdm 0,30 mm, glauconie, zircon, pyrite.

12. Gres calcaire massif.

S.l.m. (Cpe 243): Gres non trie, ä ciment calcitique en voie
de recristallisation, azolque.

Qdm 0,41 mm, glauconie rare, zircons tres nombreux,
pyrite.
13. Gres calcaire zone.

S.l.m. (Cpe 244): Gres ä ciment calcitique, zone (zones fines
et grossieres), azolque.

Qdm 0,34 mm, glauconie rare, zircons, pyrite.
14. Gres calcaire zone.

S.l.m. (Cpe 245): Gres ä ciment calcitique, zone (zones fines
et grossieres), avec galets d'Urgonien fin ä Orbitolines.

Qdm 0,30 mm, glauconie, zircon, tourmaline.

15. Gres calcaire rubane.
S.l.m. (Cpe 246): Gres ä ciment calcitique.
Qdm 0,34 mm, glauconie rare, zircon, tourmaline, pyrite.

16. Calcaire tres fin, plaquete.
S.l.m. (Cpe 247): Calcaire finement microbrechique avec

debris d'Echinodermes rares et Orbitolines.

17. Calcaire tres fin et tres clair.
S.l.m. (Cpe 248): Calcaire microbrechique et pseudo-

oolithique, en voie de recristallisation, avec debris d'Echinodermes.

Archives des Sciences. Vol. 6, fasc. 6, 1953. 22
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18. Calcaire pseudo-oolithique, clair, d'aspect urgonien.
S.l.m. (Gpe 249): Calcaire pseudo-oolithique ä ciment calci-

tique recristallise.
Faune urgonienne typique: debris de Bryozoaires, d'Echino-

dermes et de Coraux, Orbitolines, Textulaires, Miliolides, Dasy-
cladacees.

19. Calcaire pseudo-oolithique, clair, d'aspect urgonien franc.
S.l.m. (Cpe 250): Calcaire pseudo-oolithique, ä ciment calci-

tique en voie de recristallisation et k texture orientee par
ecrasement.

Faune urgonienne typique: debris de Bryozoaires, d'Echino-
dermes et de Coraux, Orbitolines, Textulaires, Miliolides,
Dasycladacees.

Au pied de la premiere cascade situee au S de Cöteaux:

20. Calcaire tres fin, gris-beige, clair.
S.l.m. (Cpe 251): Semblable ä la coupe 250 mais ecrase et

tres recristallise.

Les niveaux 11 ä 15 s'etendent sur une dizaine de metres
environ dans le lit du torrent. Iis appartiennent k l'Aptien
inferieur greseux, surmonte d'un Aptien ä facies urgonien ä

Orbitolines (niveaux 16 ä 19). Le niveau 20 supporte le

Nummulitique.

21. Calcaire compact, fonce, verdätre.
S.l.m. (Cpe 252): Calcaire ferrugineux, fortement recristallise,

avec traces de Miliolides, de Spiroplectammines et de Melo-
besiees.

Qdm 0,38 mm.

22. Breche ä elements ayant jusqu'ä 10 cm de diametre.
S.l.m. (Cpe 253): Microbreche k ciment calcitique et

ferrugineux, avec Rotalides.
Galets d'Urgonien fin, d'Urgonien pseudo-oolithique et ooli-

thique et de marno-calcaire greseux de l'Hauterivien.

Cette breche est visible au sommet de la premiere cascade oü

eile forme des dalles subhorizontales sur lesquelles coule le

torrent. Elle correspond, ainsi que le niveau 21, au Nummulitique

calcaire (Priabonien). Les schistes ä Globigerines repo-
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sent sur des dalles priaboniennes et s'etendent jusqu'ä 6 ä 7 m

en amont de celles-ci:

23. Marne schisteuse, noire.

S.l.m. (Gpe 255 a): Marne schisteuse, un peu greseuse, avec
traces de Globigerines.

Qdm 0,07 mm.

24. Marno-calcaire schisteux, noir.

S.l.m. (Cpe 256): Marno-calcaire schisteux, faiblement gre-
seux, avec un debris d'Ostracode.

Qdm 0,10 mm.

Le Flysch marno-micace, puis ä alternances de niveaux
schisteux et greseux, vient au-dessus et forme la seconde

casdade du torrent de Lachat, au S de Cöteaux.

Profil VI.

Torrent de Chavalet. — Les aflleurements n'apparaissent
qu'ä l'amont du pont de la Naula (point 880), oil debute notre

profil. A 5 m environ en amont, dans le lit du torrent, on
trouve:

1. Calcaire argileux et schisteux, finement spathique, en dalles,
avec traces d'oursins.

S.l.m. (Cpe 257): Calcaire microbrechique, legerement mar-
neux et tres greseux, azolque.

Qdm 0,19 mm, zircon, pyrite.

L'aflleurement suivant montre un calcaire fonce, un peu
spathique, parfois schisteux, puis:

2. Calcaire en gros bancs, dur, un peu echinodermique.
S.l.m. (Cpe 261): Calcaire pseudo-oolithique et oolithique,

ä ciment microclastique en voie de recristallisation. Nombreux
elements oolithiques et pseudo-oolithiques remanies de marno-
calcaire sombre (Hauterivien marneux). Organismes remanies:
gros debris de Lamellibranches et de Bryozoaires, Textulaires,
Miliolides et Orbitolines.

Quartz detritique rare ou absent, pyrite; quartz secondaire.
Faune autochtone: debris d'Echinides epigenises par de la

calcedonite et debris de Coralliaire.
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A 30 m environ avant une petite chute de 6 ä 7 m de

hauteur et vers 900 m d'altitude, on voit un complexe de:

3. Calcaire marneux, ä tres forte schistosite.
S.l.m. (Cpe 262): Calcaire microbrechique, tres greseux,

avec oolithes et pseudo-oolithes de marno-calcaire sombre,
pyriteux, renfermant des debris d'Echinides, de Bryozoaires et
de test, de Lamellibranches.

Qdm 0,15 mm, tres abondant; quartz secondaire, rhom-
boedres de calcite.

Faune autochtone: Echinides.

Cet echantillon a ete pris dans un premier bassin oü tombe
la chute dont il vient d'etre question. Vers le haut de la cascade,
le calcaire devient plus dur et passe, des le second bassin, ä:

4. Calcaire compact, dur.
S.l.m. (Cpe 263): Marno-calcaire microbrechique, tres

greseux, ä rares debris d'Echinodermes et d'Ostracodes.
Qdm 0,15 mm, zircon, pyrite, rhombofedres de calcite.

Au-dessus vient:

5. Calcaire spathique, ä forte schistosite.
S.l.m. (Cpe 264): Calcaire microbrechique, tres zoogene et

tres greseux.
Qdm 0,26 mm.
Galets de marno-calcaire sombre, pyriteux, avec pseudo-

oolithes et oolithes.
Faune autochtone: debris d'Echinodermes et de

Lamellibranches.

Le niveau n° 1 presente un caractere hauterivien franc.
Les nos 2 ä 5, dans lesquels apparaissent des oolithes et des

pseudo-oolithes en place ou remaniees, doivent etre consideres

comme des termes de passage de 1'Hauterivien superieur au

Barremien, qui se montre dans le niveau n° 6. Au sommet
d'une seconde chute:

6. Calcaire compact, un peu pseudo-oolithique, en bancs sub-
horizontaux ou ä tres faible plongement au NW.
S.l.m.( Cpe 265): Calcaire pseudo-oolithique, zoogene et

greseux, ä pseudo-oolithes et oolithes de marno-calcaire sombre
avec Bryozoaires, Textulaires, Miliolides et Robulide.

Qdm 0,30 mm, glauconie.
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Faune autochtone: debris de Lamellibranches et d'Echino-
dermes tres nombreux.

7. Calcaire compact, un peu spathique et schisteux.
S.l.m. (Cpe 438): Calcaire microbrechique, zoogene, pseudo-

oolithique et greseux, ä debris d'Ecbinodermes epigenises par de
la calcedonite, debris de Lamellibranches, pseudo-oolithes et
oolithes de marno-calcaire sombre et de calcaire fin ä feldspaths
authigenes, Bryozoaires, Textulaires, Miliolides et Robulide.

Qdm 0,19 mm.
Faune autochtone: debris de Lamellibranches et d'Echino-

dermes.

Au-dessus d'une troisieme chute qui a provoque la formation

de marmites, on trouve, succedant ä un niveau un peu
schisteux:

8. Calcaire compact, echinodermique.
S.l.m. (Cpe 439): Calcaire zoogene et pseudo-oolithique,

greseux, ä ciment fortement recristallise. L'ancien ciment renferme
des restes de Crinoides et d'Echinides.

Qdm 0,19 mm.
Galets et pseudo-oolithes de calcaire marneux sombre avec

quartz secondaire.
Faune autochtone: debris de Lamellibranches et d'Echino-

dermes. Bryozoaires, Textulaires, Miliolides surtout.

Le torrent coule ensuite sur des dalles ä erosion lineaire,
et longe, sur la rive droite, le pied d'une petite paroi de 2 m
de hauteur environ, constitute par un calcaire semblable ä celui
du niveau n° 8, mais avec en plus, de gros cubes de pyrite.

Le torrent, reprenant le milieu de son lit, s'elargit et
coule dans:

9. Calcaire compact, k l'aspect urgonien.
S.l.m. (Cpe 268): Calcaire microbrechique, pseudo-oolithique

et oolithique, k ciment recristallise avec faune barremienne,
Orbitolines et Trocholines surtout.

Qdm 0,22 mm.

Les niveaux 7 a 9 representent le Barremien inferieur k
facies Drusberg.

En continuant ä monter on observe que la paroi de la
rive droite devient toujours plus importante et atteint une
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dizaine de metres ä l'endroit oü Ton rencontre une nouvelle
chute. En remontant celle-ci par un couloir de la rive gauche,
on trouve de has en haut:

10. Calcaire compact, pseudo-oolithique beige, clair.
S.l.m. (Cpe 269): Calcaire zoogene, pseudo-oolithique

(pseudo-oolithes et oolithes de calcaire fin), ä ciment calcitique
recristallise.

Qdm 0,11 mm, glauconie.
Un galet de marno-calcaire greseux, sombre (Hauterivien),

debris de test de Lamellibranches et d'Echinides epigenises par
de la calcedonite, Bryozoaires, Textulaires, Miliolides, Trocho-
lines, Ophtalmidium, Lituolides, organismes coloniaux, Algues
(Dasycladacees).

11. Calcaire compact, pseudo-oolithique et oolithique.
S.l.m. (Cpe 270): Calcaire pseudo-oolithique et oolithique,

ä ciment calcitique recristallise.
Plus de quartz detritique, un grain de glauconie; quartz

secondaire.
Faune semblable ä celle du n° 10 (Dasycladacees nom-

breuses).

12. Calcaire pseudo-oolithique et oolithique, clair.
S.l.m. (Cpe 271): Calcaire pseudo-oolithique et oolithique,

& ciment calcitique recristallise.
Calcedonite epigenisant des debris d'Echinides.
Faune semblable ä celle des nos 10 et 11.

Avec ces termes 10, 11 et 12, nous sommes dans le Barre-
mien superieur ä facies urgonien. Des le sommet de la chute

precedente et jusqu'ä la cascade situee sous le pont du chemin
de fer, franchissant le Chavalet ä l'altitude de 975 m environ,
on rencontre, toujours dans le lit du torrent:

13. Calcaire compact, verdätre.

S.l.m. (Cpe 272): Calcaire microbrechique, tres greseux, avec
zones silicifiees.

Qdm 0,11 mm.
Pseudo-oolithes et oolithes de marno-calcaire sombre,

pyriteux.
Faune autochtone: debris d'Echinides epigenises par de la

calcedonite, de Bryozoaires et de tests de Lamellibranches.
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14. Calcaire compact, un peu greseux.
S.l.m. (Cpe 273): Calcaire microbrechique, greseux.
Qdm 0,19 mm.
Pseudo-oolithes et oolithes semblables ä Celles du n° 13,

mais plus nombreuses.
Faune autochtone semblable ä celle du n° 13.

15. Calcaire compact, gris.
S.l.m. (Cpe 274): Calcaire pseudo-oolithique et oolithique,

clair, tres greseux, avec zones silicifiees.
Qdm 0,26 mm.
Faune peu abondante, representee par des debris d'Echi-

nides, de Bryozoaires et de tests de Lamellibranches.

Puis entre le pont du chemin de fer et celui du sentier

qui lui est superpose:

16. Calcaire pseudo-oolithique, gris-clair.
S.l.m. (Cpe 275): Calcaire pseudo-oolithique et oolithique,

ä ciment calcitique et greseux.
Qdm 0,19 mm.
Faune urgonienne (Bryozoaires, Textulaires, Miliolides sur-

tout).

Les niveaux 13 et 14 appartiennent ä 1'Aptien inferieur

greseux, alors que les niveaux 15 et 16 representent un Aptien
ä facies urgonien altere par la presence de quartz detritique.

Le Nummulitique apparalt ensuite egalement entre les deux

ponts cites, sous la forme de:

17. Calcaire microconglomeratique.
S.l.m. (Cpe 276): Calcaire microbrechique et pseudo-oolithique,

assez pyriteux, avec gros quartz.
Qdm 0,34 mm.
Pseudo-oolithes d'Urgonien remanie.
Une Nummulite, gros Miliolides, debris de tests de

Lamellibranches.

Puis, sur la rive droite, pres du pont du sentier:

18. Calcaire microconglomeratique.
S.l.m. (Cpe 277): Calcaire microconglomeratique, tectonise,

en voie de recristallisation.
Pas de quartz detritique, pyrite, feldspaths authig&nes.
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Galets de marno-calcaire greseux (Hauterivien), de facies
Drusberg (Barremien inferieur) et d'Urgonien (Barremien supe-
rieur), Orbitolines remaniees, Nummulites et Rotalides.

Sous la pile gauche de ce pont:

19. Calcaire compact, gris fonce.

S.l.m. (Cpe 278): Calcaire microconglomeratique, ä ciment
cryptocristallin grisätre.

Quartz rare, probablement secondaire.
Galets d'Urgonien nombreux, Nummulites, Miliolides, Rotalides,

Melobesiees.

Enfin, en amont du meme pont:

20. Microconglomerat calcaire.

S.l.m. (Cpe 279): Calcaire microconglomeratique grossier, ä
ciment microclastique en voie de recristallisation.

Quartz secondaire rare.
Galets d'Hauterivien, de Drusberg et d'Urgonien clair,

Nummulites, Rotalides, Spiroplectammine, Melobesiees.

Au-delä, ce Nummulitique calcaire disparait sous des

alluvions et sous le petit barrage de la scierie de Chavalet. Au-dessus

aflleurent les schistes ä Globigerines representes par des:

21. Marnes noires, tres schisteuses.

S.l.m. (Cpe 280): Marne schisteuse noire, tres peu greseuse,
ä Globigerines.

Qdm 0,03 mm.

Ces schistes s'etendent jusque sous le pont-route, soit sur
une distance d'environ 30 m, au delä de quoi ils passent au

Flysch formant les grandes parois dominant le pont.

Profil VII.
Le Tavys. — Ce profil passe, ä partir du pont 913 de la

Vieze, au-dessous de Champery, ä travers la region du Tavys,
et aboutit ä un replat couvert de materiel torrentiel, au-dessous

et au droit de l'ancien Grand Hotel.
Des le pont, et au debut du chemin du Tavys, puis dans les

parois qui dominent ce dernier, ä gauche en montant, on trouve:
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1. Complexe de calcaires greseux et marneux, massifs ou en
bancs, gris-clair ou fonces, parfois noirs, durs ou tendres et
tres schisteux, complexe repondant ä la diagnose microsco-
pique moyenne suivante:

(Cpes 281, 282, 283, 284 et 285): Calcaires microbrechiques,
greseux, plus ou moins marneux, parfois zoogenes, ä Qdm de
0,07 ä 0,19 mm, zircon, pyrite, avec dans certains niveaux
galets de marne greseuse brun fonce ä radioles d'oursins (Marne
d'Hauterive typique), debris de plaques d'Echinides souvent
recristallises et corrodes, parfois epigenises par de la calcedonite,
de tests de Lamellibranches et de Bryozoaires. Ostracodes rares.

Ce complexe de calcaires precede:

2. Niveaux de calcaire massif ou en petits bancs, greseux, dur,
noir, visibles sur le cote gauche du chemin. Avant le tour-
nant NW de celui-ci, on trouve par exemple:
Ech. 286 se presentant sous le microscope comme un:

Calcaire echinodermique et greseux, avec ciment microclastique
marneux et greseux.

Qdm 0,19 mm, zircon, pyrite.
Galets de marne greseuse brun-fonce (facies Marne d'Hauterive)

et de marno-calcaire pseudo-oolithique, debris de plaques
d'Echinides epigenisees par de la calcedonite et debris de

Bryozoaires.

A une vingtaine de metres de ce tournant et sur le cote droit
du chemin:

3. Calcaire noir, tres echinodermique, ecrase, avec empreintes
de petits Lamellibranches ou de petits Brachiopodes
indeterminables.

S.l.m. (Cpe 287): Calcaire zoogene, peu greseux.
Qdm 0,11 mm.
Nombreux elements remanies de marno-calcaire pseudo-

oolithique (facies Drusberg) avec Ophtalmidium.
Faune autochtone: debris d'Echinides et surtout de

Bryozoaires.

Ce calcaire se retrouve ä 30 m plus loin environ oü il forme

une paroi ä droite du chemin. On arrive alors au tournant SE

de celui-ci et l'on trouve:
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4. Complexe marno-calcaire, ecrase et schistose, en dalles plon-
geant vers le SE avec oursins et Brachiopodes (Terebratula
acuta Quenst. et Rhynchonella multiformis Roem.), complexe
dans lequel sont intercales des niveaux echinodermiques
tres grossiers montrant, par exemple, sous le microscope
(Cpe 288), le meme facies que l'Ech. 287, avec en plus de gros
foraminiferes arenaces (Lituolides).

Au-dessus de ce terme n° 4 et en continuant k monter vers
Champery, on retrouve:

5. Un complexe de calcaires greseux, massifs, fonces, avec our¬
sins, et de marno-calcaires greseux, öcrases, schisteux,
repondant ä la diagnose microscopique moyenne suivante:
(Cpes 289, 290, 291 et 292): Calcaire microbrechique,

greseux. Qdm 0,15 ä 0,19 mm, avec zircon, pyrite, debris de

plaques et de radioles d'Echinides. Dans quelques niveaux on
voit des Ostracodes, des Textulaires, des spicules calcifies de
Spongiaires, des Robulides et des Bryozoaires remanies; oolithes
et pseudo-oolithes du facies Drusberg.

Enfin, en arrivant en vue de Champery et sur le complexe
n° 5, fortement schistose, les calcaires decrits ci-apres forment
des parois tres diaclasees:

6. Calcaire massif urgonien.
S.l.m. (Cpe 293): Calcaire oolithique et pseudo-oolithique

tectonise, ä cimcnt calcitique en voie de recristallisation.
Quartz secondaire de calcedonite.
Debris de Lamellibranches, de Bryozoaires, d'Echinodermes

recristallises, Orbitolines et Ophtalmidium.

Ce dernier terme disparait sous des depots torrentiels inter-
rompant le profil. Celui-ci ne montre done que de l'Hauterivien
marno-calcaire, dans sa partie inferieure (n° 1), des niveaux
oolithiques et pseudo-oolithiques dans sa partie moyenne
(n08 2, 3 et 4), couches de passage au Barremien, puis une sorte
de recurrence de facies Hauterivien moyen et banal (n° 5)

sans qu'il y ait un Barremien inferieur bien net. Le dernier
niveau (n° 6) appartient dejä au Barremien superieur ä facies

urgonien.
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C. LA SERIE STRATIGRAPHIQUE DE CHAMPERY.

1. UHauterivien.

Ce terrain, le plus inferieur de la serie locale, se rencontre le

long de la Vieze et ä la base des versants de la vallee, entre la
confluence de la Sauflle, k l'amont, et l'aval du pont 822 des

Prabys, soit sur une distance de 4,7 km 4 vol d'oiseau L C'est

lui qui forme la partie inferieure des parois situees en face de

Champery et traversees par la galerie Defago, et celle des parois

supportant le replat oil se trouve la localite, parois se prolon-
geant en aval jusqu'au Chavalet. Nous n'avons pu reconnaltre
avec sürete la base de cette formation.

Nos observations nous ont par contre montre que 1'Hauterivien

de Champery presente trois facies principaux, representes

par:

1. Marno-calcaires greseux et schisteux, gris-noir, ä zones argi-
leuses noires et ä nids dCoursins. Ce facies est surtout visible

pres du pont des Moulins, au point 1025 sous Les Cretes,

et dans la region de Rangeusa. Au point de vue microsco-

pique, il se presente, en moyenne, comme un:

Marno-calcaire microbrechique, plus ou moins greseux et
schisteux. Les diametres du quartz detritique vont de 0,15 ä
0,26 mm. En plus du quartz, nous avons note: du zircon, de la
biotite, de la tourmaline, de la pyrite, parfois limonitisee, en
grains, en trainees, en amas müriformes. Le quartz secondaire
peut epigeniser des tests d'Echinodermes et de Brachiopodes.
On note encore des trainees argileuses.

La microfaune est rare, limitee ä des Textulaires, des

Miliolides, des Ostracodes et des spicules calcifies de Spongiaires,
cites dans l'ordre de frequence decroissante.

1 F. de Loys, dans son memoire [32, p. 22 & 26] donne un itine-
raire passant par les principaux affleurements des terrains de la
boutonniöre. Ses indications etant trös süffisantes dans les grandes
lignes, il nous a semble inutile de les repeter ici.
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Nous avons rencontre ce facies sur une epaisseur de 25 m

environ, epaisseur estimee du lit de la Vieze au SE du point 1025

des Cretes. Celui-ci rappelle tres nettement certaines parties de

l'Hauterivien de la nappe de Mordes tel qu'il a ete decrit par
A. Coaz [10, p. 348].

2. Calcaires et marno-calcaires greseux, en general gris clair,
massifs ou en bancs de quelques decimetres separes par des

niveaux marneux, avec oursins sporadiques.

Les calcaires massifs forment la base des parois de la rive
droite, face ä Champery, et sur la rive gauche, celle des parois
situees au-dessous et un peu en aval de cette localite. Les marno-
calcaires, generalement recouverts de forets, constituent le gros
des aflleurements d'Hauterivien. Dans leur partie superieure,
nous avons observe des niveaux echinodermiques precurseurs
des couches de passage au Barremien, correspondant au terme 3

de l'ensemble decrit ici et, en descendant de Lortesat, pres du

pont de la Vieze, en amont de sa confluence avec le torrent de

Chavalet, nous avons vu des couches ä nodules silicifies attei-
gnant parfois 8 cm de diametre.

La diagnose microscopique moyenne de ce second terme est

la suivante:

Calcaire ou marno-calcaire microbrechique, greseux. Quartz
detritique abondant avec un diametre compris encore 0,il et
0,22 mm. Glauconie souvent presente, en grains, parfois älteres,
de 0,30 ä 0,38 mm de diametre. Zircon, tourmaline, biotite,
pyrite et quartz secondaire. Quelques coupes montrent du
phosphate en grains.

Debris d'Echinides, de Lamellibranches et de Bryozoaires.
Microfaune plus abondante que dans le niveau 1: Ostracodes,
Miliolides et spicules calcifies de Spongiaires.

L'epaisseur de l'ensemble des niveaux appartenant ä ce

facies, mesuree au-dessus du chalet de l'lla, rive droite de la
Vieze, est de 145 metres environ. II rappelle macroscopiquement
celui d'une partie du « Kieselkalk» decrit, entre autres, par
Arn. Heim [26, p. 300].
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3. Couches de passage au Barremien (Hauterivien superieur).
Bien que nous manquions d'arguments paleontologiques,
nous proposons de considerer les niveaux que nous allons
decrire comme des couches de passage de l'Hauterivien au
Barremien. En l'absence de faune caracteristique nous nous

sommes arrete, pour distinguer ces couches, aux criteres
suivants:

1. presence d'oolithes et de pseudo-oolithes caracterisant le
Barremien;

2. presence de glauconie et de quartz relativement peu repandus
et en grains ä diametre plus grand que dans les niveaux
precedents (1 et 2) oü ces mineraux abondent alors qu'ils dispa-
raissent dans le Barremien;

3. developpement quantitatif et qualificatif de la microfaune
et apparition des Dasycladacees.

Malgre la precarite et la discontinuity des afileurements, il
semble que cet Hauterivien superieur soit forme de has en haut
de:

a) Calcaires encore microbrechiques ou microconglomeratiques,

greseux ou marneux, plus ou moins fonces, compacts ou schisteux,

souvent echinodermiques, montrant generalement des oolithes et

des pseudo-oolithes, mais sans glauconie.

Ce complexe a) a ete rencontre principalement dans les

profils I (n09 4, 5 et 6) au-dessus des niveaux schisteux 1, 2 et 3

representant un Hauterivien moyen-superieur, IV (n08 1, 2, 3

et 4) et VI (n08 2, 3, 4 et 5).

Le microscope montre encore que le diametre des grains de

quartz detritique oscille entre 0,15 et 0,45 mm. D'autre part,
en plus de celui-ci, nous avons note du zircon, de la biotite,
de la pyrite, du quartz secondaire, et tout ä fait exceptionnelle-
ment de la glauconie (IV — 1). Les oolithes et les pseudo-
oolithes sont frequentes et ä de nombreux niveaux on releve la
presence de galets roules de calcaire ä grain fin, de calcaire
oolithique, de marno-calcaire sombre souvent pyriteux, pseudo-
oolithique et oolithique avec debris d'Echinides, de Bryozoaires
et de Lamellibranches.

Quant ä la faune, eile est representee par des debris de

coquilles de Brachiopodes et de Lamellibranches, des debris
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d'Echinides, de Crinoldes, de Bryozoaires et de Coraux, des
Textulaires nombreux, des Miliolides, des Robulides, des Ostra-
codes, des Trocholines et des Lituolides, un debris d'Orbitoline
et de rares Dasycladacees.

b) Calcaires semblables aux precedents, mais avec de la glau-
conie parfois en tres grande quantite. Le n° 8 du profil I, par
exemple, est une veritable glauconite.

Ce complexe b) est surtout represents dans le profil I
par les n08 7, 8 et 9 et dans le profd III par les n08 4 et 5. II
semble, d'autre part, qu'ä la base de ce second terme de l'Hau-
terivien superieur, les oolithes, pseudo-oolithes et la glauconie
coexistent (1-7 et III-4).

Sous le microscope, on voit encore du quartz detritique en
grains de 0,19 ä 0,38 mm de diametre, de moins en moins
repandu, de la glauconie sous forme de grains de 0,35 ä 0,76 mm
de diametre, des phosphates aussi en grains, de la pyrite, du
zircon, du quartz secondaire et de la siderose (?); des oolithes
et des pseudo-oolithes parfois remaniees, des galets roules de
calcaire ä grain fin et de marno-calcaire. La faune consiste en
des debris de coquilles de Lamellibranches et de Brachiopodes,
des debris de Crinoldes, de radioles d'oursins, de Bryozoaires,
de Coraux et en un debris osseux (1-8). De plus, des Textulaires,
des Miliolides, des Ostracodes et des Algues (Dasycladacees) en
plus grande quantite que dans le niveau a).

L'epaisseur totale de ces couches de passage, que nous
attribuons ä l'Hauterivien superieur, ne semble guere depasser

une vingtaine de metres. L'evolution du diametre moyen du

quartz detritique se marque par une augmentation de bas en

haut: 0,21 mm pour le niveau a) et 0,26 mm pour le niveau b).
Par contre, le nombre de grains diminue en montant dans la
serie. Les grains de glauconie augmentent, eux, en quantite et
en dimension pour aboutir localement ä une glauconite (1-8).

D'autres indices de diminution de la profondeur se voient
encore: presence de nombreux galets remanies, temoignant de

l'existence de courants violents et apparition des coraux et des

algues (Dasycladacees).
Au point de vue macropaleontologique et en conclusion de

ces vues generates sur l'Hauterivien de Champery, faisons encore
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remarquer ici que la faune rencontree dans cette formation est

tres pauvre. Si nous avons trouve dans le profil I surtout (pont
des Moulins-chalet 1054 et amont scierie de La Lisette) des

sections et des traces souvent nombreuses d'Echinides, quelque-
fois en nids, et meme, dans un cas, des exemplaires avec zones

ambulacraires recristallisees, ce materiel se trouvait dans un
tel etat d'ecrasement et de deformation que nous n'avons pas
voulu donner un nom precis ä ces organismes et nous leur avons
laisse, volontairement. le simple nom d'oursins. Nous n'avons
done pas suivi F. de Loys qui, lui, a attribue ces oursins au

genre Toxaster complanatus, et cela d'autant moins que ce

dernier genre continue ä etre confondu par les auteurs avec le

Toxaster amplus, comme 1'ont fait remarquer depuis tres long-
temps dejä J. Lambert, par exemple, puis M. Gignoux et
L. Moret. En effet, d'apres ces auteurs et encore d'apres
G. Denizot, ces genres sont differents l'un de l'autre et, de plus,
Toxaster complanatus (retusus) est Hauterivien alors que le

Toxaster amplus est Barremien inferieur.
Ailleurs, ce n'est que dans le niveau 4 du profil VII, soit

au virage SE du chemin du Tavys, que nous avons recolte,
en plus d'oursins, toujours tres mal conserves, quelques Bra-
chiopodes en mauvais etat eux aussi, mais que nous avons pu
attribuer ä Terebratula acuta Quenst. (1 exemplaire) et ä

Rhynchonella multiformis Roem. (2 exemplaires).

2. Le Barremien inferieur.

F. de Loys, dans la partie stratigraphique de son memoire

consacree au Barremien [32, p. 6] signale que le facies echino-

dermique de ce terrain, tel qu'on le trouve ä Collombey, par
exemple, se modifie tres rapidement vers l'ouest. II ajoute: « au
sud du village de Val d'llliez, oil les terrains cretaciques appa-
raissent en boutonniere anticlinale sous le Flysch, on voit
encore, sur la rive droite de la Vieze, entre 1'Hauterivien et

l'Urgonien, quelques metres de roches analogues: calcaire

zoogene teinte de rose, mais beaucoup plus fonce et glau-
conieux».
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Comme nous l'avons dejä fait remarquer dans la partie
historique de ce travail, nous n'avons pas retrouve, malgre
toute notre attention, l'afneurement de Barremien inferieur
dessine par F. de Loys au NE de la boutonniere autochtone de

Champery et figurant sur la feuille 8 de VAtlas geologique de

la Suisse. Nous n'avons en tout cas jamais eu l'impression de

nous trouver sürement en presence d'une telle formation. Par

contre, nous rejoignons F. de Loys quand il dit: « Plus loin, dans

le meme pli, on n'arrive pas ä distinguer nettement le Barremien

» et quand il ajoute: «Le passage de l'Hauterivien ä

l'Urgonien se fait tres rapidement par quelques metres d'un cal-
caire compact et sombre, spathique par places ». F. de Loys
releve encore la difficulty ä distinguer nettement ce terme,
dans l'autochtone de Champery [32, p. 23] en signalant que,
dans le torrent de Chavalet, l'Urgonien passe insensiblement ä

l'Hauterivien sans presenter de Barremien distinct.
En ce qui nous concerne, nous admettons que les couches de

passage que nous avons signalees au sommet de l'Hauterivien
sont l'equivalent du calcaire compact sombre, spathique par
places, dont parle F. de Loys. De plus, et bien que notre echan-

tillonnage n'ait pas ete des plus serres, nous avons pu mettre
en evidence, par le microscope, et cela dans tous nos profils,
sauf peut-etre dans un (VII), un Barremien inferieur ä facies

Drusberg dont les caracteristiques macroscopiques et micro-

scopiques sont les suivantes:

Macroscopiquement, et de fa^on generale, nous avons:

Calcaire compact, un peu pseudo-oolithique, gris-clair, ä

l'aspect urgonien, parfois fin, un peu spathique, difficile ä

distinguer d'un calcaire fin hauterivien et inassimilable ä un calcaire

ä facies urgonien franc.

Sous le microscope, on observe, dans les profils I (10),

II (4 et 5), III (6) et IV (6) un:

Calcaire generalement pseudo-oolithique, ä ciment calcitique
microclastique, souvent en voie de recristallisation, ä quartz
detritique rare, tres peu abondant, parfois meme absent
(Qdm 0,11, 0,15 et 0,07 mm), pyrite rare, quartz secondaire
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quelquefois dans les pseudo-oolithes, debris d'Echinides, par-
fois de Crinoädes, de Lamellibranches et de Bryozoaires.
Presence de Miliolides, de Textulaires, de Trocholines, d'Ophtalmi-
dium, de Lituolides et de Dasycladacees, Acicularia dans cer-
taines coupes (111-6, par exemple).

Dans les profds V (4) et VI (6, 7, 8 et 9), le calcaire Barre-
mien se presente sous le microscope comme un:

Calcaire greseux (Qdm 0,19 ä 0,30 mm), exceptionnelle-
ment glauconie (VI-6), ä ciment recristallise avec parfois restes
de Crinoldes et d'Echinides, galets, pseudo-oolithes et oolithes
de marno-calcaire sombre, de calcaire fin ä feldspaths authi-
genes, debris d'Echinodermes parfois epigenises par de la calce-
donite, de Lamellibranches, de Bryozoaires, de Textulaires, de

Miliolides et de Robulides. La faune autochtone est representee
par des debris d'Echinodermes et de Lamellibranches, souvent
tres nombreux, de Bryozoaires et par des Textulaires, des

Miliolides, des Orbitolines et des Trocholines surtout.

Ainsi, ä notre avis, le Barremien inferieur est represente sur
tout le pourtour de la boutonniere de Champery. II est carac-
terise par son facies pseudo-oolithique, par la diminution du

quartz detritique en frequence et en taille. surtout au SW,

par la disparition de la glauconie et des mineraux rencontres

precedemment, et enfin, par le developpement de la microfaune
barremienne classique. Au NE, toutefois, il semble qu'il y ait
eu un apport de quartz plus grand qu'au SW, ce qui a empeche
le developpement des algues, par exemple. Les vraies oolithes

ne sont que peu repandues mais existent, comme dans le n° 9

du profil VI.
L'epaisseur totale de ce niveau, dont l'existence n'a ete

sürement etablie que sous le microscope, est faible, de l'ordre
de 5 ä 10 m.

La faune macroscopique, enfin, est pauvre et mal conservee
lä oü eile existe. Nous n'avons recolte, en effet, qu'une valve
de Pecten de 8 cm de longueur, mal conservee, mais attribuable
ä Pecten landeronensis de Lor., dans les petites parois, au SE

de Rafour.

Archives des Sciences. Vol. 6, fasc. 6, 1953. 23
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3. Le Barremien superieur d fades urgonien.

Ce terrain vient en second rang, au point de vue epaisseur
et developpement des aflleurements de Champery. II forme la
partie superieure des parois situees en dessous, en aval et en
face de ce village. Vers le SW, il disparait par suite de l'abaisse-
ment du ä la terminaison periclinale de l'anticlinal de Champery
et manque meme completement pres de la confluence Vieze-

Sauffle, a la suite d'une erosion preaptienne. II constitue enfln
le grand replat situe sous Champery et s'etale largement au NE,
sur la rive droite de la Vieze, du torrent du Draversa ä la region
de Lachat-Cöteaux.

F. de Loys [32, p. 6], ä propos du Barremien autochtone de

Champery, situe au delä de la region S du village de Val-
d'Illiez, signale que le facies urgonien envahit tout l'etage. Bien

qu'il reconnaisse que dans le socle autochtone en general,
la päte de la röche soit souvent plus foncee que dans la nappe,
il n'en decrit pas moins l'Urgonien de la boutonniere comme un
calcaire gris-clair, meme gris-perle, compact, ä päte fine parfois
porcelanee, oolithique, tres charge de debris organiques. II
l'admet, toutefois, moins caracteristique en certains points
[32, p. 22 et 23]. Ainsi, F. de Loys signale, dans le Chavalet,
un Urgonien fonce au sommet, puis gris-clair, puis fonce de

nouveau ä la base. En realite, nos observations montrent que le

facies fonce superieur est aptien, que l'inferieur doit etre
attribue au Barremien inferieur et que le facies gris-perle
median est seul le representant du Barremien superieur.

Nous ajouterons encore, qu'ä notre avis le facies urgonien
classique de F. de Loys est beaucoup moins repandu dans

l'autochtone de Champery que ne l'aflirme cet auteur. En effet,
dans les profils I (n° 11) et II (nos 6, 7 et 8) oü le Barremien
superieur n'est du reste que peu developpe, celui-ci se presente
sous la forme d'un calcaire compact, pseudo-oolithique et zoogene,

gris-clair ou fonce, parfois un peu spathique. Le microscope
montre un:

Calcaire pseudo-oolithique, ä ciment calcitique et micro-
clastique, en voie de recristallisation, avec quartz detritique
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tres fin, rare, meme tres rare (0,07 et 0,03 mm), exceptionnelle-
ment plus gros et plus repandu (0,19 mm, 11-8), pyrite, quartz
secondaire et limonite (1-11), debris d'Echinodermes, de Lamel-
libranches, de Bryozoaires et d'organismes coloniaux, Textu-
laires, Miliolides, Trocholines, Ophtalmidium, Lituolides et
algues calcaires (Dasycladacees, Acicularia).

Fig. 3.

Surface ravinee du Barremien superieur ä facies urgonien de la
rive droite du devaloir situe au NE du chalet 1178 des Rives.
Bs Barremien superieur ä faciös urgonien. As Aptien superieur greseux
et conglomeratique. b et b" blocs de Barremien superieur. b' bloc

d'Aptien superieur.
(Phot. E. Lanterno.)

Rappelons ici, que dans le n° 11 du profil 1, les pseudo-
oolithes et les debris organiques sont du meme calibre, ce qui
indique que l'agent de transport a effectue, dans ce cas, un

triage par dimension du materiel [9],
Avant de passer ä l'Urgonien du profil III, signalons que,

un peu au delä du chalet 1178 des Rives, sur le cote droit du

premier devaloir situe au NE de ce chalet et au bord de la

paroi regardant Champery, nous avons decouvert que la
surface du Barremien superieur a facies urgonien etait profon-
dement ravinee et surmontee d'un conglomerat aptien (fig. 3).
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Le profil III (n03 7, 8, 9 et 10) traverse la plus forte epaisseur

d'Urgonien de la boutonniere. II s'etend, en effet, du replat du
Chfetet ä la region de Tiere, soit approximativement sur pres
de 180 m et se presente lä comme un complexe de calcaires

compacts, parfois nettement pseudo-oolithiques et zoogenes, por-
celanes meme, clairs ou fonces, rarement un peu echinodermiques.

Sous le microscope, ce sont des:

Calcaires pseudo-oolithiques grossiers, meme tres grossiers,
mal classes, rarement fins, & ciment calcitique souvent large-
ment recristallise, montrant parfois un debut d'oolithisation
(Elements ä lisere calcitique dans les niveaux n08 8 et 9). Le
quartz detritique, les mineraux et le quartz secondaire ont
completement disparu. Par contre, dans deux niveaux (n08 7

et 9), nous avons remarque la presence de galets de calcaire
oolithique roules.

Au point de vue faune, nous avons note des debris d'Echi-
nodermes et de Bryozoaires surtout, d'organismes coloniaux et
une microfaune abondante formte de Textulaires, de Miliolides,
de Trocholines, de Lituolides, exceptionnellement de Nautilo-
culines et de Conicospirillines, enfin, d'Algues souvent tres
nombreuses (Dasycladacees, Acicularia).

Plus au NE, le long du Draversa (profil IV), l'Urgonien est
forme d'un calcaire clair, d'abord grossierement puis plus
finement pseudo-oolithique, ä ciment calcitique en voie de recris-

tallisation; il presente dans sa partie inferieure la particularity
de posseder des galets de Barremien inferieur. Le quartz
detritique, de meme que les autres mineraux, sont absents mais

on trouve un peu de quartz secondaire et des feldspaths authi-
genes en bätonnets macles, ä cheval sur les elements et le

ciment.

Quant ä la faune, eile est semblable ä celle decrite ä propos
du profil III.

Si ce dernier profil nous a permis d'etudier l'Urgonien sur
une grande epaisseur, le profil V releve dans le torrent de

Lachat, nous a donne une vue plus restreinte de ce facies,
mais malgre tout, des plus interessantes (n08 5 ä 10). En effet,
dans le territoire traverse par ce profil nous avons trouve le

Barremien superieur avec son facies urgonien le plus recon-
naissable. II se presente, dans le torrent, sous forme de calcaires
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pseudo-oolithiques et oolithiques, parfois zoogenes et un peu

greseux, fins et porcelanes, gris-clair.
Sous le microscope, les termes inferieurs (nos 5, 6 et 7)

sont des:

Calcaires pseudo-oolithiques et oolithiques, ä ciment calci-
tique en voie de recristallisation (5), tres finement microbrechi-
ques, greseux et zoogenes, en voie de recristallisation et en
partie silicifies par de la calcedonite fibreuse (6 et 7), avec
quartz detritique rare (0,11 ä 0,19 mm), quelques grains de

glauconie, quelques zircons et un peu de pyrite.
La faune est representee par des debris d'Echinides äpige-

nises par de la calcedonite, des debris de Bryozoaires, des Textu-
laires, des Miliolides et des Dasycladacees.

Les termes superieurs (n08 8, 9 et 10) sont tous des:

Calcaires pseudo-oolithiques et oolithiques, ä ciment calci-
tique largement recristallise, ou micro et cryptocristallin. Le
quartz detritique et les autres mineraux on! completement
disparu. Le quartz secondaire est tres rare mais on trouve
de gros elements (debris de Dasycladacees, d'Orbitolines, d'Echi-
nodermes et de Gasteropodes) et des galets de calcaire oolithique
indiquant un remaniement.

La faune est celle classique du facies urgonien: debris
d'Echinodermes, de Bryozoaires et de Coraux surtout, Textu-
laires, Miliolides et Dasycladacees.

L'epaisseur totale de 1'Urgonien decrit ci-dessus est de

60 m environ.
Enfin, l'Urgonien des profils VI et VII se präsente macro-

scopiquement comme un calcaire compact, pseudo-oolithique et

oolithique, gris-clair et microscopiquement comme un:

Calcaire pseudo-oolithique et oolithique, zoogene, ä ciment
calcitique recristallise, avec exceptionnellement du quartz
detritique (0,11 mm) et de la glauconie (VI-10), un peu de quartz
secondaire et de calcedonite epigenisant des debris d'Echinides.

La faune est representee par des debris d'Echinides et de
Lamellibranches, des debris d'organismes coloniaux, des
Bryozoaires, des Textulaires, des Miliolides, des Trocholines, des

Orbitolines, des Ophtalmidium, des Lituolides et des algues
(Dasycladacees), souvent tres nombreuses.
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En conclusion, le Barremien superieur de la boutonniere
dc Champery a les caracteres generaux suivants:

Calcaires compacts, plus ou moins grossierement ou finement

pseudo-oolithiques et oolithiques, zoogenes, gris-clair ou jonces,

parfois porcelanes, exceptionnellement un peu spathiques, se

presentant sous le microscope comme des:

Calcaires pseudo-oolithiques et oolithiques, plus ou moins

grossiers, zoogenes, exceptionnellement tres finement micro-
brechiques, ä ciment calcitique generalement en voie de

recristallisation ou meme souvent dejä largement recristallise.
Le quartz detritique et les mineraux qui 1'accompagnent

generalement ont completement disparu des niveaux des

profils I, III et IV, et dans les termes superieurs du profil V.

Ailleurs, ces elements sont exceptionnels. Lorsqu'on en trouve,
ce n'est en general que du quartz detritique tres rare et tres fin,
comme dans les niveaux 6 et 7 du profil II (Qdm 0,03 et
0,07 mm) ou exceptionnel comme dans le niveau 8 du meme

profil (Qdm 0,19 mm). Toutefois, deux niveaux du profil V
(6 et 7) montrent en plus de quelques rares elements de quartz
detritique (Qdm — 0,11 ä 0,19 mm) quelques grains de glau-
conie et quelques zircons. Ces mineraux figurent aussi mais

toujours exceptionnellement dans le materiel des profils VI
et VII.

II semble done, d'apres ce qui precede, que le quartz detritique

ait plutot ete apporte au SVV et au NE de la boutonniere,
alors qu'au centre de cette derniere, le facies recifal se deve-

loppait normalement.

Le quartz secondaire n'est quantitativement et localement

que tres peu repandu. II manque completement dans le profil III.
La pyrite et la limonite sont aussi tres rares (II et V).

Notons encore les feldspaths authigenes en bätonnets
macles (albite), ä cheval sur les elements et le ciment du
niveau 7 du profil IV.

Enfin, les niveaux 7 et 9 du profil III ont montre des galets
de calcaire oolithique roules et la partie inferieure du profil IV
de petits galets de Barremien inferieur.
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Sous le microscope, la faune, parfois tres dense, se compose
d'une faijon generale de debris d'Echinodermes, de Lamelli-
branches, de Bryozoaires et d'organismes coloniaux; de Textu-
laires, de Miliolides, de Trocholines, d'Ophtalmidium, d'Orbi-
tolines, exceptionnellement de Nautiloculines et de Conico-

spirillines, de Lituolides et d'algues calcaires souvent abondantes

(Dasycladacees surtout, Acicularia notamment).
La macrofaune est rare ou n'a pas ete conservee.

L'epaisseur du Barremien superieur ä facies urgonien peut
varier considerablement. Elle est de 10 m environ dans le

profil I, de 12 ä 15 m dans le II, de plus de 200 m dans le III,
de 20 m dans le IV, de 60 m dans le V et de 20 ä 25 m dans le VI.
Ces variations ne peuvent s'expliquer que par l'erosion plus ou
moins profonde qui a affecte la surface urgonienne avant la

transgression aptienne.

4. L'Aptien.

Des l'abord, notre attention a ete attiree par la presence,
au-dessus du Barremien superieur ä facies urgonien, et cela sur

presque tout le pourtour de la boutonniere de Champery, d'un
complexe greseux et conglomeratique ne pouvant appartenir
au Barremien [29].

F. de Loys [32, p. 7 et 25] releve l'absence de l'Aptien
dans l'autochtone local. II avait bien remarque dans la gorge
des J ournelles [32, p. 24] une formation «ä stries saillantes

paralleles» mais l'attribua faussement au Nummulitique.
Les principaux affleurements d'Aptien se rencontrent dans

le SW de la boutonniere. On les trouve sur la rive droite de la
Sauffle, ä la scierie de La Lisette et pres du stand de tir, dans la

gorge des Journelles et en face du chalet du meme nom oil cet

Aptien est particulierement developpe, enfin, dans la region
de Fieux. Plus au NE, il s'amenuise et a l'air de disparaltre.
II se peut qu'il se poursuive au sommet des parois dominant la

galerie Defago, mais il nous a ete impossible de contröler ce

fait. Par contre, nous l'avons retrouve sur le cote droit du

premier devaloir situe au NE du chalet 1178 des Rives, oil il
repose sur la surface ravinee du Barremien superieur, dont nous
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avons parle ci-dessus. Plus loin, il reprend dans la region de

Tiere, ä Faltitude de 1230 m environ et continue vers le NE
jusqu'ä l'ouest du chalet des Esserts. Des cet endroit, il n'est
plus visible, si ce n'est dans le torrent de Lachat, ä l'altitude
de 915 m environ. Enfin, sur la rive gauche de la Vieze, nous
n'avons pu le mettre en evidence dans le torrent de Chavalet

oil il existe un peu en aval du pont du chemin de fer, que grace
au microscope. Ailleurs, il est soit recouvert, soit inaccessible

(parois).
L'Aptien de Champery se presente sous deux aspects

principaux 1:

a) Aptien inferieur ou basal, greseux.

Dans la gorge des Journelles oil il est le mieux represents,
au-dessus du Barremien superieur ä facies urgonien, on le

trouve forme sur 17 ä 18 m, d'un complexe calcaire greseux,
en partie silicifie, (Tapparence schisteuse, dur, parfois ä patine
brun-roux, gris ä la cassure (Profd I, niveaux 12, 13, 14 et 16).

Sous le microscope, ce calcaire se presente en moyenne
comme un:

Calcaire microbrechique grossier, parfois pseudo-oolithique,
greseux (Qdm anguleux abondant entre 0,11 et 0,15 mm
surtout), avec zircon et micas, parfois pyrite abondante et
tourmaline, quartz secondaire, phosphates en grains et zones phos-
phatees, silicifiees, marneuses et schisteuses limonitiques. Les
organismes ne sont pas tres repandus, parfois indeterminables.
Ce sont surtout des debris d'Echinodermes, de Lamellibranches,
rarement de Bryozoaires, des Ostracodes, des Textulaires et
des spicules de Spongiaires calcifies, souvent en grand nombre.

Dans ce complexe, apparaissent au meme niveau deux len-
tilles conglomeratiques decrites plus haut (profil I, n° 15).
Certains de leurs elements et certaines de leurs parties pre-
sentent un facies calcaire pseudo-oolithique et oolithique gre-

1 L'absence d'organismes specifiques dans l'Aptien basal de
Champery ne nous permettant pas d'en fixer Page exact, les termes
d'Aptien inferieur et d'Aptien superieur doivent etre consideres
comme indiquant simplement la position relative de ces deux
niveaux.
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seux, correspondant ä un episode calcaire, probablement
contemporain de l'Aptien ä facies urgonien du profil V.

Ce complexe greseux se retrouve avec les memes caracteres

generaux au SW des Journelles, ä la scierie de La Lisette
et un peu en amont de celle-ci, sur la rive droite de la Sauflle,

pres du stand de tir (1 ä 2 m d'epaisseur) et au NE, dans la
region de Fieux d'abord, oü il a une epaisseur d'une vingtaine
de metres, puis ä Tiere (14 2 m) et, enfin, entre ce dernier lieu
et l'ouest du chalet des Esserts (10 ä 20 m). Presque par-
tout il repose sur le Barremien superieur.

Dans le torrent de Lachat (profil V), l'Aptien basal est

forme (niveaux 11 ä 15) de gres massifs, zones ou rubanes,

azoiques, epais d'une dizaine de metres, surmontes de calcaires
ä facies urgonien avec Orbitolines, calcaires qui representent lä

l'Aptien recifal typique.
La diagnose microscopique moyenne des gres de ce torrent

peut s'enoncer ainsi:

Gres ä ciment calcitique, generalement en voie de recristal-
lisation, parfois non tries ou zones (Qdm 0,30 ä 0,41 mm),
avec glauconie plutot rare, zircons souvent nombreux, tourmaline

et pyrite, et exceptionnellement galets d'Urgonien fin ä

Orbitolines (V-14).

Les calcaires qui surmontent ces gres (V-16 ä 20) sont
d'abord des calcaires tres clairs, ä grain tres fin, parfois plaquetes,

puis pseudo-oohthiques et <Vaspect urgonien. Enfin, ils rede-

viennent tr&s fins et gris-beige-clair. Leur diagnose microscopique

moyenne est:

Calcaires finement microbrechiques, puis au-dessus pseudo-
oolithiques, ä ciment calcitique plus ou moins recristallise,
parfois ä texture orientee par ecrasement.

La faune n'est representee, dans les premiers termes (16
et 17) que par des debris d'Echinodermes plutot rares et des

Orbitolines. Dans les niveaux superieurs (18 et 19) on retrouve
une faune urgonienne typique: dübris de Bryozoaires, d'Echinodermes

et de Coraux, Orbitolines, Textulaires, Miliolides et
Dasycladacees.

Ces calcaires ä facies urgonien ont une epaisseur de 3 ä 4 m.
Sur la rive gauche de la Vieze, ce n'est que dans le torrent
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de Chavalet (profil VI), que nous avons retrouve le Barremien
superieur, surmonte de calcaires compacts greseux (13 et 14),

puis pseudo-oolithiques (15 et 16). Les calcaires compacts
correspondent ä l'Aptien greseux etudie sur la rive droite et les

calcaires pseudo-oolithiques greseux ä facies urgonien attenue
sont ä mettre en rapport avec le materiel lenticulaire et
conglomeratique des Journelles (profil I, n° 15).

Ailleurs, dans le reste de la bordure NW de la boutonniere,
l'Aptien, s'il existe, doit etre cache sous le Quaternaire.

b) Aptien superieur conglomeratique.

Dans la regle, au-dessus du calcaire greseux de l'Aptien
inferieur, ou exceptionnellement sur le Barremien superieur,
nous avons pu mettre en evidence, en plusieurs endroits, un
niveau conglomeratique tres grossier, parfois meme ä blocs de

dimensions peu communes.
C'est encore dans la gorge des Journelles que nous avons

decouvert pour la premiere fois ce niveau. Surmontant le

complexe de calcaire greseux ä intercalations lenticulaires con-

glomeratiques (profil I, nos 15 et 16), on trouve lä un niveau
continu (n° 17), epais de 2 ä 3 m, de conglomerat tres grossier
ä blocs de Barremien superieur ä facies urgonien et de calcaire

greseux de l'Aptien inferieur. Nous avons note un bloc sub-

anguleux de calcaire urgonien de 2,60 m sur 1,70 m et d'autres
blocs de meme nature, subanguleux, mais plus petits (moins de

1 m). Quant aux blocs de calcaire greseux aptien, ils sont plus
arrondis et plus petits (0,50 ä 0,60 m).

Sur la rive droite de la Sauffle, ä l'amont du stand de tir
de La Lisette et sur le cote droit d'un ancien meandre de la
riviere, on trouve sur le calcaire greseux, un ensemble

conglomeratique tres fortement ecrase, de 3 ä 4 m d'epaisseur. La
nature des elements est la meme qu'aux Journelles. Leur
dimension a ete difficile ä estimer par suite de l'ecrasement,
mais un bloc d'Urgonien rendu lenticulaire nous a donne les

dimensions suivantes: 80 cm environ de longueur et 40 cm

d'epaisseur.
Dans la region de Fieux, nous n'avons pas retrouve de

conglomerat ni plus loin vers le NE. Par contre, dans le bas et
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sur la rive droite du premier devaloir situe ä l'aval et au NE
du chalet 1178 des Rives, nous avons trouve sur la surface pro-
fondement ravinee du Barremien superieur ä facies urgonien,
un conglomerat tres grossier, ä gros blocs subanguleux d'Urgo-
nien, dont un de 0,90 x 0,45 m et plusieurs autres, sub-

arrondis, de calcaire greseux et siliceux ne depassant pas 1 m
de diametre. Ces blocs sont enrobes dans un conglomerat

moyen ä ciment calcaire microbrechique greseux, qui colmate
les parties ravinees de la surface barremienne (fig. 3). Ce

conglomerat, epais de 2 ä 3 m, montre beaucoup d'analogie
avec ceux de la Sauffle et des Journelles.

Entre l'aflleurement que nous venons de decrire et le torrent
de La Fräche, l'Aptien semble etre absent. Dans ce dernier

torrent, il manque d'une fafon certaine. Le microconglomerat
nummulitique se trouve, en effet, lä, quelques metres en amont
du pont de pierre franchissant le torrent ä l'altitude de 1226 m,
en contact direct avec l'Urgonien, ainsi que nous avons pu
l'observer.

Sur la rive droite de La Fräche, au NNW des chalets de

Proriond et SSE du point 1200 de Tiere, nous avons trouve
un ensemble conglomeratique ä blocs geants formant une paroi
de 2 ä 3 m de hauteur et de 50 ä 60 m de longueur. Cet affleure-

ment se trouve sur le replat precedant les grandes parois
dominant la Vieze; il repose sur une faible epaisseur d'Aptien
greseux (III - 12 et 13) Supporte lui-meme par le Barremien

superieur ä facies urgonien. Nous avons decrit ce conglomerat
ä propos du profil III. Nous rappellerons simpleinent la dimension

exceptionnelle des blocs: 5 x 4,5 x 2 m, 3,2 x 1,6 m,
3,7 x 1,05 m, 1,15 x 0,65 m, et le fait que le ciment les embal-

lant est un calcaire microbrechique greseux et siliceux. Les

plus gros blocs sont formes d'Aptien inferieur. Sur tout le reste

du pourtour de la boutonniere, nous n'avons nulle part retrouve
ce facies conglomeratique.

En conclusion, il existe dans l'autochtone de Champery
un Aptien inferieur ou basal, calcareo-greseux (Quartz detritique
relativement fin, abondant), parfois ä allure urgonienne atte-
nuee (Quartz detritique plus gros et moins abondant), locale-

ment franchement greseux et ä facies calcaire recifal ä
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Orbitolines (torrent de Lachat), et un Aptien superieur
conglomeratique ä elements tres grossiers.

La faune est surtout presente dans le calcaire greseux. Elle
est peu developpee et n'est representee, sans tenir compte de

frequents debris d'organismes indeterminables, que par des

debris d'Echinodermes, de Lamellibranches et rarement de

Bryozoaires, par des Ostracodes, des Textulaires et des spicules
de Spongiaires calcifies.

Nous dirons l'interet de ces variations de facies dans nos
conclusions paleogeographiques. Ajoutons cependant que
L. W. Collet [11, p. 31] signale que si, d'une fagon generale,

l'Aptien inferieur de la nappe de Mordes montre des calcaires

gris ä facies urgonien avec Orbitolines, l'Aptien superieur des

Dents Blanches de Champery est represente par des calcaires

greseux, zoogenes, sauf ä certains endroits oil ce facies est rem-
place par des conglomerats ä galets d'Urgonien dont le ciment
est greseux.

Le fait que nos conglomerats grossiers se trouvent superposes

aux niveaux ä Orbitolines et ä leurs equivalents (Les

Journelles, torrents de Lachat et de Chavalet), nous inciterait
ä les rapprocher des conglomerats des Dents Blanches de

Champery oü ils surmontent aussi les calcaires ä Orbitolines.
Quant au poudingue ä blocs urgoniens que Ch. Jacob

signale aux chalets de Criou [28, p. 239], il differe nettement du
nötre par son ciment glauconieux. Cet auteur 1'attribue d'ail-
leurs ä la base du Gault.

5. Le Nummulitique.

F. de Loys [32, p. 7 et 8] dit, entre autres, que «dans la
zone autochtone, le Nummulitique, si l'on en excepte le Flysch,
n'est represente que par des calcaires ä lithothamnies, ortho-
phragmines et nummulites ». II ajoute: « On le retrouve dans les

plis autochtones du Val d'llliez, en beaux calcaires organogenes
compacts, d'äge priabonien, transgressant sur l'Urgonien. Mais

il est localise sur le bord S de l'anticlinal de Champery».
Ch. Ducloz [13, p. 11 et 12], a repris la stratigraphie du

Flysch des Dents du Midi ä partir des calcaires ou des conglo-



ETUDE GEOLOGIQUE DES ENVIRONS DE CHAMPERY 355

merats parfois brechiques de la base du Nummulitique local. II
decrit ces termes inferieurs et signale, pour la premiere fois,
au-dessus de ceux-ci, des schistes ä Globigerines qui passent vers
le haut aux schistes marno-micaces du Flysch autochtone.
Le merae auteur precise la situation topographique de ce

Nummulitique ä propos du contact entre l'autochtone et le parau-
tochtone de la region de Champery [13, p. 37 et 38].

Enfin, L.-W. Collet, J.-W. Schroeder et E. Pictet [12],
ä propos de l'äge des calcaires ä Nummulites de Barmaz,
ont ecrit, en se referant k Ch. Ducloz: « Le Nummulitique
autochtone du val d'Illiez est semblable k celui du Parautoch-
tone de Barmaz»; «cependant», ajoutent ces auteurs, «un
facies calcaire riche en Nummulites comme ä Barmaz ne s'y
developpe pas. Le facies le plus commun etant celui des conglomerate

et pseudo-breches qui k Barmaz sont sous-jacents k nos
calcaires ä petites Nummulites ».

En ce qui nous concerne, nous avons distingue dans le

Nummulitique de Champery les termes suivants, de bas en

haut:

1. Microconglomerat calcaire ou calcaire microconglomeratique
ä Nummulites incrassatus de la Harpe, ou conglomerat parfois

brechique, ou encore localement calcaire compact ver-
dätre. Le microconglomerat peut etre seul present, ou
coexister avec le conglomerat qu'il surmonte, comme ce
dernier peut aussi n'etre que le seul terme de ce premier
niveau. En un point, il succede ä un calcaire compact,
verdätre.

2. Schistes ä Globigerines.
3. Flysch marno-micace parfois k petits niveaux greso-micaces

de quelques centimetres a quelques decimetres.

Le Flysch local ayant dejä ete etudie par Ch. Ducloz [13],
nous nous sommes limite & l'etude de la base de ce Nummulitique

(termes 1 et 2). Celui-ci s'etale largement dans les parties

E, SE et S de la region de La Crete jusqu'au point 1081,

sous lequel, au bord de la Sauflle, il se trouve en contact avec
le Flysch. II se poursuit toujours bien developpe dans la region
de Fieux et, de meme que l'Aptien, s'amenuise vers le NE oü

il disparait ä une centaine de metres au delä du devaloir situe
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pres du chalet 1178 des Rives. II reprend dans la region de

La Fräche, aflleure sur le chemin menant au pont 1226 en

amont duquel, dans le lit du torrent, il se trouve en contact
direct avec le Barremien superieur. On le retrouve sur la rive
droite de La Fräche en grande partie recouvert par de la
moraine. II reapparait toutefois d'une fagon presque continue
au-dessus du conglomerat gigantesque aptien de Tiere et repose
sur l'Aptien jusqu'ä l'ouest du chalet des Esserts. Plus au NE

encore, on ne le retrouve que sporadiquement. D'abord, de

la partie superieure de la gorge du Draversa, ä environ 995 m
jusqu'ä l'amont du pont 1010, dans le lit et sur les rives de ce

torrent, puis sur la droite du chemin de Menesse ä Lortesat et
dans le torrent de Lachat. Enfin, sur la rive gauche de la Vieze

on le trouve dans le torrent de Chavalet entre le pont du sentier
et l'amont du pont-route.

Les coupes les plus completes de ce terme stratigraphique
superieur de la boutonniere autochtone de Champery se voient
dans les torrents de La Fräche (pont 1226), du Draversa

(pont 1010) et de Lachat (930 m environ).

(1) Le Nummulitique basal.

Ce Nummulitique peut debuter par un des trois facies

suivants: a) un microconglomerat; b) un conglomerat; c) un
calcaire compact verdätre.

Le premier de ces facies est le plus largement represents,
aussi le decrirons-nous d'abord.

a) Microconglomerat.

Macroscopiquement on a affaire ä un:
Microconglomerat calcaire ou calcaire microconglomeralique,

parfois microbrechique, zoogene, greseux, en general jonce (gris
bleu), avec ou sans Nummulites, quelquefois macrofossilifere

(Brachiopodes et Lamellibranch.es indeterminables).
Ce microconglomerat repond sous le microscope ä la diagnose

moyenne et generale suivante:

Microconglomerat calcaire ou calcaire microconglomera-
tique grossier, parfois microbrechique, tres rarement pseudo-
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oolithique, zoogene, ä ciment marno-calcitique ou micro-
clastique, greseux (quartz detritique peu repandu, parfois meme
absent, compris entre 0,15 et 0,34 mm de diametre maximum),
avec glauconie alteree, souvent roulee, zircon et biotite peu
frequents, pyrite parfois abondante, quelquefois limonitisee,
quartz secondaire rare, feldspaths authigenes.

Galets souvent abondants de marno-calcaire greseux, parfois

grumeleux, de marne greseuse sombre et de gres faiblement
glauconieux ä ciment calcaire (Hauterivien) surtout au SW,
de Barremien inferieur (facies Drusberg), de calcaire pseudo-
oolithique et oolithique clair (Barremien superieur ä facies
urgonien), de calcaire porcelane (Barremien superieur ou Aptien
ä facies urgonien), de calcaire greseux aptien; vraies oolithes
remaniees, pseudo-oolithes d'Urgonien remanie, Orbitolines
entieres ou fragmentees, roulees.

En plus, des debris de Lamellibranches, d'Echinides, de

Bryozoaires (rares) et de Coralliaires; nous avons trouve des

microorganismes abondants: Nummulites, Rotalides (Rotalia),
Spiroplectammines, Miliolides (Pentallina), des Ophtalmidium,
des Trocholines, des Lituolides, des Ostracodes et des Melo-
besiees (Lithothamnium, Lithophyllum et Archneolithotham-
nium).

Les macrofossiles sont parfois nombreux mais tres mal
conserves. lis ne sont pas determinables; tout au plus, peut-on dire
qu'il s'agit de Brachiopodes et de Lamellibranches. Rappeions
enfin, ici, la dent de Selacien que nous avons dejä signalee
dans la description du profil II.

L'epaisseur maximum de ce microconglomerat est de 7 ä

8 metres dans les petites parois des Planchamps (region de La
Crete). Ailleurs, eile ne semble pas depasser 1 a 2 m.

b) Conglomerat.

En trois endroits, region de La Crete, torrent du Draversa
et torrent de Lachat, nous avons rencontre un conglomerat
parfois brechique.

Region de La Crete. — Au SW du point 1081, au SE du
chalet 1073 des Vaz et dans le lit de la creuse des Planchamps,
sous les chalets 1078 du meme endroit, nous avons trouve un
conglomerat en partie ecrase (SW point 1081) avec des elements
de 3 ä 10 cm de diametre de calcaire urgonien surtout. Dans ces
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localites, le conglomerat est inferieur au microconglomerat.
Son epaisseur ne depasse pas 1 ä 2 m.

Torrent du Draversa. — Quelques metres en aval du pont
franchissant ce torrent, ä l'altitude d'environ 1010 m, l'entree
de la gorge est creusee dans un conglomerat k elements d'Urgo-
nien de 3 ä 4 cm. Sous le pont et jusqu'ä 25 m environ en amont
de celui-ci, ce conglomerat devient plus grossier et les elements

peuvent atteindre 10 cm de diametre. Nous avons dit l'aspect
microscopique du ciment de ce dernier dans la description du

profil IV (nos 10 et 11). II semble que ce conglomerat atteigne
lä une epaisseur de 10 ä 15 m. Rappeions que les debris orga-
niques de son ciment appartiennent ä des Nummulites, des

Spiroplectammines et des Melobesiees.

Torrent de Lachat. — Nous avons trouve dans ce torrent
une breche dont les elements peuvent parfois atteindre 10 cm
de diametre; nous en avons donne la description microscopique
lors de l'etude du profil V (n° 22). Cette breche, dont l'epaisseur
est de quelques metres, se superpose ä un calcaire compact
dont la description suit.

c) Calcaire compact fonce, verd&tre.

Ce calcaire n'est visible que dans le torrent de Lachat. II
forme la base du Nummulitique local et il est surmonte du

conglomerat qui vient d'etre decrit. Sous le microscope, il se

präsente comme un calcaire ferrugineux fortement recristallise,
ä quartz detritique rare (Qdm 0,38 mm), avec traces de

Miliolides, de Spiroplectammines et de Melobesiees.

Relevons que dans ces niveaux inferieurs du Nummulitique
local, le quartz detritique est moins abondant mais de plus
grande dimension que dans l'Aptien.

(2) Les schistes ä Globigerines.

Nous les avons trouves dans les torrents de La Fräche

(amont pont 1226), dans celui du Draversa (amont pont 1010),

sur la droite du chemin allant de Menesse k Lortesat, dans
le torrent de Lachat vers 930 m et enfin, sur la rive gauche



ETUDE GEOLOGIQUE DES ENVIRONS DE CHAMPERY 359

de la Vieze, dans le torrent de Chavalet, ä l'aval, et ä l'amont
du pont-route et sur les rives de ce torrent.

Faisons remarquer ici que partout cette formation est tres
schistosee (il ne s'agit pas de foliation) et qu'elle repose toujours
sous forme de dalles discordantes sur la surface du conglo-
merat ou du microconglomerat. Ch. Ducloz ayant donne les

caracteristiques principales de ces schistes [13, p. 11 et 12],

nous nous bornerons ä dire que ce sont des marnes et des marno-
calcaires schisteux, noirs, tendres. Sous le microscope, ils montrent
du quartz detritique parfois abondant, fin (entre 0,03 et 0,10 mm
de diametre), et des Globigerines souvent tres nombreuses. Leur
epaisseur est de l'ordre de 5 ä 10 m. Iis passent rapidement au

Flysch marno-micace par enrichissement en quartz detritique
et en micas.

Age du Nummulitique basal de Champery.

Le Nummulitique basal de Champery renferme partout des

petites Nummulites en plus ou moins grande quantite. Nous en

avons surtout recueillies dans les gisements des Journelles et
des Planchamps, situes dans la region de La Crete.

L'etude de ces Nummulites est rendue difficile par le fait
qu'elles font corps avec la röche, compacte, homogene et sou-

vent recristallisee, et qu'il est absolument impossible de les

isoler. Nous avons pu cependant et surtout observer les carac-
teres de Celles du gisement des Journelles, en examinant 35

surfaces, 35 sections äquatoriales et 129 sections axiales, obtenues

apres un concassage en regle du materiel et souvent une usure
rendue necessaire par l'obliquite des sections. Les meilleures
de ces surfaces et de ces sections, dont nous donnons un aspect
dans la planche I de ce travail, nous ont permis de determiner
Nummulites incrassatus de la Harpe 1, avec ses formes A et B.
Tres obligeamment, M. le Professeur J. Flandrin, de l'lnstitut
fran$ais du Petrole, a bien voulu examiner une partie de notre
materiel, dont il a confirme la determination. Nous Ten remer-
cions encore ici vivement.

1 Ph. de la Harpe [23, pi. VII, fig. 52 ä 59], J. Boussac [4,
p. 34], J. Flandrin [16, p. 40 ä 42 et Atlas pi. Ill, fig. 24 ä 50].

Archives des Sciences. Vol. 6, fasc. 6, 1953. 24
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D'apres les auteurs, J.Boussac [4, p. 33 et 107], J. Flandrin
[16, p. 40 et 42] et J. Sigal [45, p. 248 et 249] p. ex., la repartition

dans le temps de N. incrassatus va du sommet de l'Eocene

moyen au Priabonien et ä l'Oligocene. Cette longevite ne nous

permet done pas, en l'absence d'autres fossiles determinables,
de preciser Tage des calcaires microconglomeratiques de Champery,

sur la base de cette seule espece de Nummulite. Mais,
comme les calcaires ä Nummulites en question sont surmontes,
sans contestation possible, dans la boutonniere autochtone de

Champery, par les schistes ä Globigerines qui sont eux pria-
boniens supörieurs [5, p. 292-293], [35, p. 38 ä 66], [11, p. 42

ä 45], [2, p. 108], nous pensons que le complexe nummulitique
microconglomeratique calcaire et conglomeratique de Champery

ne peut etre lui aussi que d'äge priabonien.

6. Le Quaternaire.

Le recouvrement quaternaire est tres important dans la
boutonniere de Champery. II est represents par les formations
suivantes:

Depots glaciaires.

Sur la rive droite de la Vieze, les regions de La Crete, des

Planchamps, des Rives, de La Fräche, de Tiere, du Draversa
et de Croz sont en grande partie recouvertes par de la moraine.
Nous avons observe deux cordons morainiques bien marques
dans la region de Tiere. Les chalets de Proriond sont construits
en alignement sur le faite du plus meridional de ces cordons.

Sur la rive gauche de la Vieze, entre le point 1025 et la

region du Tavys, la moraine comble tres visiblement un ancien

lit de ce torrent. Au NE du point 1025 et ä l'amont de la
bifurcation brusque vers le SE du lit epigenique de la Vieze, nous
avons observe une accumulation particuliere de blocs de gres
du Flysch. Plus en aval, la moraine ne se retrouve qu'au delä
de Champöry oü eile recouvre la proeminence du Calvaire.

A notre avis, cette proeminence est due ä une saillie de la röche

en place que nous avons du reste retrouvee tout pres de son
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sommet et non pas, selon 1'opinion de F. de Loys [32, p. 23],
ä un cordon morainique.

Notons que tous les blocs que nous avons rencontres dans

la moraine de Champery sont de provenance locale. Ce sont
surtout des blocs de gres du Flysch, d'Urgonien et exception-
nellement de calcaires fonces, appartenant aux facifes de la

nappe de Mordes. M. Lugeon indique au val d'llliez [34] une
predominance de blocs de provenance locale et la disparition
entiere de ceux du Haut-Valais; il signale cependant [34, p. 104]
« un bloc de gneiss dans le vallon de la Vieze, sous Champery >>.

Malgre nos recherches, nous n'avons jamais trouvö de blocs

erratiques cristallins ou metamorphiques. Le bloc signale par
M. Lugeon n'a pu etre retrouve.

Eboulis.

lis occupent le pied des parois et forment les pentes sous-

jacentes ä ces dernieres. Souvent, ils sont ordonnös en cones

sees.

Eboulements.

Dans la partie SW de la boutonniere, sur la rive gauche de

la Vieze, entre le pont des Meunieres et celui des Moulins,
nous avons observe du materiel eboule sur de la moraine.

La petite combe ä l'E des Cretes, surtout, et le bas des pentes
situees sous la galerie Defago jusqu'au torrent de La Fräche,
montrent des blocs eboules et parfois meme des pans de parois
ecroules.

L'entassement de materiel separant les regions de Betre
et de Prela n'est forme que d'Hauterivien. II peut s'agir d'un
eboulement qui se serait produit au moment du retrait glaciaire.

Glissements.

A l'ouest du village de Champery, on peut observer deux

glissements de terrain. La niche d'arrachement du plus occidental

est tres nette. Iis sont liös ä la presence du Flysch, dont les

schistes fauches ou fortement schistoses, glissent vers le SE.

Au dire des habitants de la localite, ces glissements sont encore
actifs pendant ou apres les periodes de fortes pluies et ä la
fönte des neiges. Des travaux de protection ont ete entrepris
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dans les pentes, au bas desquelles est adosse le village, de meme

que derriere plusieurs maisons et chalets de Champery.

Anciens cours, gorges et captures.

La Vieze, entre le NE du point 1025 et le NE de Rangeusa,
coule dans un lit epigenique. Nous avons observe un ancien

cours tres nettement marque au SE du point 1025 et dans les

petites combes colmatees par de la moraine et alignees du SW

au NE au-dessus de la region de Rangeusa.
Dans la region de La Crete, nous pensons que la gorge des

Journelles doit son existence ä la presence ancienne de la creuse

des Rives qui aurait ete capturee par la creuse des Planchamps.
La region d'Entredousex montre, en efTet, ä l'aval de la gorge,
l'existence de petits vallons colmates par de la moraine, qui

peuvent avoir ete parcourus par le torrent capture. II se pour-
rait aussi que le glacier ayant comble par ses depots une partie
du lit du torrent, celui-ci ait du changer de cours.

Alluvions.

Dans le « canon» que la Vieze s'est creuse entre sa

confluence avec la Sauffle et le village de Val d'llliez, ce torrent a

principalement forme, ä l'amont d'obstacles, trois plaines
alluviales d'une certaine importance. Du SW au NE on rencontre
successivement une plaine situee en amont du pont 913, sous

lequel la Vieze coule sur la roche en place, puis au delä de ce

pont, le large espace de Betre avec un lit relativement recent et

une relique d'une terrasse superieure. Enfin, apres avoir franchi
le resserrement provoque par l'eboulement contemporain ou

posterieur au retrait glaciaire, dont nous venons de parier, on

passe dans la plaine alluviale de Prela, se trouvant, eile, ä

l'amont des cones de dejection du Chavalet et du Draversa

et surtout d'une gorge entierement creusee dans 1'Hauterivien.
Le long de presque tout le cours de la Vieze nous avons

observe des terrasses. II ne semble pas qu'il y ait plus de deux

systemes emboltes dans cette region.

Cönes de dejection.

Le replat de Champery est caracterise par l'etalement de

nombreux cones de dejection alimentes par les torrents devalant
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des pentes inferieures de la montagne de Culet et de Planachaux.

A l'aval, la plupart de ces torrents sont actuellement canalises.

Toutefois, au SW, quelques uns d'entre eux menacent encore le

village apres de fortes pluies. Ailleurs, au pied des pentes situees

sous les Dents du Midi, les torrents ont donne naissance ä des

cones de dejection reposant soit sur le replat separant Ie Flysch
des calcaires nummulitiques et secondaires, soit dans le fond

du « canon » de la Vieze ou parfois encore sur les deux. Parmi
les cones de dejection les plus importants, citons, sur la rive
droite, celui de la creuse des Rives, ceux des torrents de La
Fräche, du Draversa et du torrent qui le jouxte au N, et sur la
rive gauche ceux du Chavalet et du Chernat.

Erosion tourbillonnaire et lineaire.

Nous avons observe des marmites en activite au SW de la

boutonniere, sous le point 1025, oil le lit de la Vieze est creuse
dans l'Hauterivien, de meme qu'au NE en amont du pont de

Prabys dans la meme röche. Des marmites actives existent

encore dans le lit des torrents du Draversa et de Chavalet.
La encore c'est dans l'Hauterivien qu'elles se sont formees.

L'erosion par sillons lineaires (quelques decimetres) se voit
particulierement dans le torrent de Chavalet (Hauterivien).

Sources.

Nous avons note sur notre carte les sources captees les plus
importantes. Rappelons encore, bien qu'elles ne soient pas
situees sur le territoire de notre etude, l'existence des importantes

sources de La Laitiere, captee sur la rive gauche du

torrent de Barmaz, en dessous du champ de Barme, qui alimente
la localite de Champery, et Celles de Rumieres et des Meunieres.

La radioactivite de ces sources a ete mesuree recemment [39].
Elle est de 2,3 emans pour l'eau de La Laitiere, de 8,2 emans

pour celle de Rumieres et de 0,2 eman pour celle des Meunieres.

Tuf.

Un important depot de tuf peut etre observe au-dessus et
au-dessous du lacet NW du chemin du Tavys.
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Chapitre IV.

TECTONIQUE ET PALfiOGfiOGRAPHIE

A. Plissements ante-aptiens et aptiens.

1. Mouvements ante-aptiens.

Des plissements anterieurs ä l'Aptien se sont produits dans

la region de Champery, ainsi qu'en temoignent les faits suivants:

a) en allant du SW au NE sur la rive droite de la Vieze,

nous avons pu constater que l'Aptien repose sur l'Hauterivien
entre La Lisette et La Crete, puis au delä, sur le Barremien. II
y a done discordance angulaire de cet Aptien sur les formations
plus anciennes;

b) toujours du SW au NE, le Barremien montre une grande

irregularite d'epaisseur. Celle-ci est de 10 m dans la region de

La Crete-Les Journelles, de 12 ä 15 m ä Fieux, de 200 ä 250 m
sur la rive droite du torrent de La Fräche, pour passer ä 20 m
dans le torrent du Draversa et reprendre ä 60 m dans celui de

Lachat. Ces variations de 0 ä 250 m ne peuvent s'expliquer que

par des phänomänes d'erosion consecutifs ä un plissement;

c) en plus des cinq failles deja signalees par F. de Loys
dans la paroi oil passe la galerie Defago [32, p. 26], nous avons

pu mettre en evidence un nouvel et important accident tecto-
nique. En effet, sur le versant droit de la valine, un decroche-

ment horizontal avec rejet vertical passe par le torrent de

La Fräche faisant buter l'Hauterivien qui prolonge au NE
la paroi Defago contre la paroi barremienne de la rive droite
du meme torrent. Le contact Hauterivien-Barremien se trouve
approximativement ä la cote 1040 au NE du torrent et 1110 m
sur sa rive gauche. Le rejet vertical est done de 70 m environ.
D'autre part, nulle trace de dislocation ni meme de denivellation
n'est visible dans le Nummulitique dans lequel La Fräche a

creuse la partie superieure de son lit en aval du pont 1226,
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Nummulitique qui se trouve la en contact avec le Barremien

superieur ä facies urgonien. Cela prouve que le decrochement
est anterieur ä ce Nummulitique. De leur cote, les cinq failles
de la galerie Defago affectent l'Hauterivien et le Barremien
sans se prolonger ni dans l'Aptien ni dans le Nummulitique. Ces

faits montrent que tout cet ensemble de fractures est d'äge

ante-aptien. Ajoutons que le decrochement de La Frache se

voit dans la topographie actuelle. Sur rive droite de la Vieze,
il donne lieu a un promontoire rocheux tres marque de Barremien

superieur dans lequel une charniere est visible. Sur rive
gauche, les parois hauteriviennes et urgoniennes dessinent

autour de la plaine do Betre une depression qui parait due ä un
deplacement vers le NYV du tromjon compris entre le point 889

et la region du Tavys.
Les consequences de cette orogenese ante-aptienne ne se

voient guere transversalement ä Faxe de la boutonniere. Par
contre, longitudinalement, des ondulations axiales sont inde-
niables (fig. 4). Nous avons, en effet, pu mettre en evidence
entre la confluence Yieze-Saufile et l'extremite NE de la
boutonniere, la presence de trois culminations d'axe caracterisees

par l'absence de Barremien ou l'amincissement de cet etage
dans les regions suivantes: ä La Crete, aux Rives, entre le

chalet des Esserts et le torrent du Draversa.
Les depressions axiales marquees par des maximums

d'epaisseur du Barremien, se placent entre Les Rives et Tiere,
et entre le torrent de La Fräche et le chalet des Esserts. Les

mouvements responsables de ces variations axiales doivent etre
rattaches ä la phase vorgosau ou austrienne (Austrische
Faltungsphase de Stille). Iis ont determine une emersion suivie
d'une erosion profonde qui a pu faire disparaitre entierement le

Barremien au SW de la boutonniere. Rappeions ici la surface
ravinee au sommet du Barremien superieur que nous avons
decouverte sur la rive droite du devaloir situe au NE du
chalet 1178 des Hives oü eile est particulierement accessible

et visible (fig. 3). L'Aptien inferieur (calcaires greseux et gres)
transgresse sur cette surface d'abrasion. La transgression est etale
lorsque la sedimentation aptienne devient plus calcaire et que les

Orbitolines apparaissent (Les Journelles, torrent de Lachat).
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2. Mouvements aptiens.

A l'Aptien superieur, les mouvements vorgosau reprennefit
et les culminations axiales se soulevent encore. Des falaises

surtout formees de Barremien ä faeies urgonien et d'Aptien
inferieur les bordent. Les blocs qui s'en sont detaches, forment
les conglomerats, en partie geants, observes au bord de la
Sauffle pres du stand de tir de La Lisette, dans la gorge des

Journelles, sur la rive droite du devaloir situe au NE du
chalet 1178 des Rives et ä Tiere.

Rien ne nous permet de savoir ce qui s'est passe dans la region
de Champery entre l'Aptien superieur et le Nummulitique.
Nous n'avons pas trouve de Siderolithique. D'autre part, parmi
les elements du microconglomerat priabonien transgressif, nous
n'avons decele que de l'Hauterivien, du Barremien inferieur et

superieur et de l'Aptien. La transgression priabonienne ä

Nummulites incrassatus a du se faire sur une surface pene-
plainee pendant l'exondation laramienne, mais eile a tres
nettement recoupe les accidents axiaux de l'orogenese aptienne.
Le Priabonien repose, en eflet, sur l'Aptien entre la Sauflle et la

region des Rives, puis sur le Barremien superieur dans la

region de La Fräche, de nouveau sur l'Aptien entre Tiere et le

chalet des Esserts et au NE, encore sur le Barremien superieur
dans la region de Draversa-Menesse. Enfin, le Priabonien
retrouve l'Aptien au torrent de Lachat et dans le torrent
de Chavalet sur la rive gauche de la Vieze. C'est dans le

torrent du Draversa que les conglomerats priaboniens attei-
gnent leur maximum d'epaisseur (10 ä 15 m). La sedimentation
autochtone continue au-dessus de ces termes calcaires par le

depot des schistes ä Globigerines, du Flysch marno-micace
et des gres du val d'Illiez, etudies ici par Ch. Ducloz [13].
Remarquons encore, comme F. de Loys l'avait dejä observe

[32, p. 23], que l'Hauterivien affleurant au NW de La Cour,
est surmonte presque immediatement par le Flysch: en ce

point, le Barremien a done ete enleve par l'erosion ante-

nummulitique.
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B. Plissement alpin.

Le plissement alpin principal s'est manifeste ä Champery

par une voüte anticlinale dont l'axe est dirige N 53° E sur la
base des mesures de direction de la schistosite. La poussee
s'est par consequent faite suivant une direction N 37° W. Get

anticlinal est affecte d'un bombement median qui le fait
culminer dans la region de Tiere oü la base du Nummulitique
atteint la cote de 1230 m environ. II s'abaisse axialement
au NE oil le Priabonien descend ä 915 m dans le torrent de

Lachat, au delä duquel la boutonniere se ferme dans l'Haute-
rivien ä 100 m environ a l'aval de la confluence Vieze-Torrent
du Chernat. Vers l'amont, l'axe anticlinal s'abaisse egalement
car la base du Nummulitique se trouve ä 1060 m environ au
stand de tir de La Lisette.

Considere 'transversalement, l'anticlinal de Champery mon-
tre une charniere surbaissee, legerement replissee comme le

montrent les lambeaux de Barremien poses sur l'Hauterivien
de la region de La Cour ainsi que ceux qui pointent au SW de

Macherey et qui representent vraisemblablement des fonds de

synclinaux secondaires (profils 11 et 12). Le pli presente encore
localement une asymetrie dans la region de La Frache oil le

Nummulitique se redresse et montre un pendage de 57° au

contact du Barremien.

Phenomenes cTecrasement.

La poussee alpine s'est d'autre part manifestee avec une
intensite particuliere au SW de la boutonniere oil les conglo-
merats du Priabonien et de l'Aptien superieur ont ete ecrases.

Leurs elements sont devenus lenticulaires, dans le Nummulitique

en particulier. Nous pensons pouvoir attribuer cet
ecrasement ä Paction mecanique des plis parautochtones de la
Sauffle et de Barme, proches de l'extremite SW de la boutonniere
de Champery.

Schistosite.

La schistosite tectonique affecte surtout l'Hauterivien
marneux, les couches de passage au Barremien et les schistes
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ä Globigerines. Nous avons mesure la direction et le plongement
de cette schistosite surtout dans les regions du pont des Moulins,
du point 1025, de Rangeusa, du Tavys, du torrent de Chavalet
et de Macherey. La moyenne des mesures prises donne une
direction N 53° E et un pendage de 46° au SE. Partout dans ces

regions, la schistosite oblitere la stratification vraie et peut
laisser penser que le plongement reel est au SE meme dans le

flanc NW de l'anticlinal, alors qu'en realite il se fait lä au NW.
II s'agit d'une schistosite de fracture, et non d'une simple
foliation [18], montant au val d'Illiez jusque dans la molasse,

comme l'a montre P. Fourmarier [17]. Nous avons principale-
ment et tres nettement pu observer l'evidente opposition du

plongement reel et du plongement de clivage schisteux dans

l'Hauterivien de la region pont 913-Le Tavys et dans les

schistes ä Globigerines du torrent de Ghavalet. Dans le premier
cas, le plongement de la schistosite etait de 55° au SE, alors

que le plongement reel que nous avons pu mesurer grace ä la

presence de bancs calcaires durs, etait de 5 ä 6° au NW pres du

pont 913 et de 15° en montant sur le chemin du Tavys. Dans le

second cas, le plongement de la schistosite etait de 17 ä 20°

au SE alors que le plongement reel pris au contact du Flvsch
et dans ce dernier, quelques metres en amont du pont route
franchissant le Chavalet ä cet endroit et sur la rive gauche du

torrent, nous a donne 35° au NW.
Ce qui precede peut expliquer pourquoi Ch. Ducloz [13, p. 38]

a cru voir les schistes ä Globigerines plonger vers le S au

Chavalet, comme du reste l'avait dejä releve avant lui
L. Vonderschmitt [46, p. 551] et pourquoi M. Lugeon [34, p. 233]

parle ä tort, de calcaires neocomiens verticaux ou renverses

sur la rive gauche de la Vieze sous Champery.

Conclusion tectonique.

L'autochtone de Champery fait partie, avec les plis par-
autochtones de la Sauffle et de Barme, d'une zone perturbee
d'une longueur visible de 8 km environ, inesuree dans le

mesozoique. Les plis parautochtones sont diriges d'ouest en est.

Celui de la Sauftle s'enfonce dans le versant droit du torrent
de meme nom et parait relaye dans l'autochtone par l'anticlinal
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do Champery, dirige du SW au NE et qui, ä son tour, disparait
par plongement axial ä l'amont de Val d'llliez.

A quoi sont dues ces dislocations d'intensite accrue en

cette region Peut-etre ä une action particulierement violente
de la nappe de Mordes ä l'endroit oil eile surmonte ces accidents.
11 est interessant, toutefois, de relever que la zone Barme-

Champery est situee au droit de la culmination principale du
massif des Aiguilles Rouges telle qu'elle a ete definie par
Ed. Parejas et J. W. Schroeder [38], c'est-ä-dire entre le col

d'Emaney et le Vieux Emosson.

La poussee localement intensifiee qui, des le Lias superieur,
a fait se soulever ce segment du massif des Aiguilles Rouges,
a pu se repeter au moment du paroxysme alpin et se traduire
plus en avant par le plissement de la zone Barme-Champery.

Universile de Geneve.

Laboratoire de Geologie.
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E. Lanterno: Etude geologique des environs de Champery

Pl. II.

Ca Le Calvaire
Co Cöteaux
EC Es-Cerniers
En Entredousex
Es Esserts
Ey Les Essertys
LC Les Combes
Li L'lla
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LJ Les Journelles
Lo Lortesat
Ls La Lisette
Me Menesse
Mo Pont des Moulins
Mu Source des Meunieres

(non captee)
Na Pont de la Naula

PI Les Planchamps
Pr Proriond
Rf Rafour
Rg Rangeusa
Ru Source de Rumi^res

(captage)
Sa Sarroux
Vz Les Vaz



E. Lvntkrno : Etude geologique des environs de Champery, Pl. III.
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